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A LA REGLE DOR
BOIVIN, Marchand rue Saint Honore, à la

Règle d'Or, prés la rue de la Lingerie: Vend
tous les Opéra de M'^ de Lully, ôc tous les Opéra
modernes, imprimez

,
gravez ou écrits à la main j Et

toutes fortes de Mufîque èc de Papiers réglez.

Il vend aufli les plus beaux endroits des Opéra de

M'^de Lully,endeux Volumes in-folio, écrits à lamain.

Jl achette les Vieux Opéra.
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H E s I O N E.
TRAGEDIE

MISE EN MUSIQUE
Par Monfrur C A M P RA i

REPRESENTE'E POUR LA PREMIERE FOIS

PAR LACADEMIE ROYALLE
DE M U S I Q^U E

Le *vingt-uniéme jour de Décembre z/oo.

Seconde Edition conforme aux dernières Rcprefentations.

A PARI S,/

Chez Christophe B allarDjCcuI Imprimeur du Roy pour la Mufîquc,
luë S.Jean de Beauvais , au Mont-Parnafl'c.
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T A B L E
LE Prologue. fsp i

jLe premier Afte. i

Le fécond Aûc. .OiI:.ii gf

Le troifîéme Aâ:c. 117
Le quatrième Ade. i€$

Le cinquième Ade. /I ? •; *I7

lùf PROLOGUE.
— I.- S G-EN E.-

La Prcftrcfle & les Peuples.
- 1 ? 51 T /^i^^

«"^

I I. "s CBN E.

Le Soleil , la PrcftrcfTe & les Peuples. xliv
I II j, '

.

'

I I IW li n I II I

.„, PREMIER ACTE. .^.,. ..

-„ /r. SCENES.
I. !S 'C E NE, ,...-. . „ ,^,.^^-r

^lamon & Gleon. -
, ,

'

'

/^''
l'I."5fc E N E. „^ ;

Vénus , Tclanaon & Gleon _ .u.m-x..-.
^

ni. « C E N.i
Telamon Ç^'Cleon.

^..1 ". n
I V. s c E N E.

Le Roy , Hcfîone
,
^Troupe de Troycns , de Sacrificateurs & de

PrcftrefTes. H



r 'j
' ____
JD.E U X I E' ME A C T E..

VI S Si NE S. ji

.1. ... jA,
I S C E N E. , ..

H«4oijc & Anchife. "• '

.3
W

I I I. s c E N E, .nr, ; lounriq *- T
J^Roy, Hcfionc &: Anchife. .^La fjnoar). ^
r.r , .^ . ,

I II. se EN E. .- ^ Orr ' T

Anchilc leul. - , ^ __

,

I V. s c E N E. . ,

Vénus , les Grâces , les Plaifirs , les Jeux & Içs 1^, i£_,
V. s C E N E.

Venus , l'Amour , Anchife. <\ y, <:[ m
V I. s c E N E.

'^ -^^ .1

Venus fcul. ^^ ^ , ,. ^ ,

T R O I S I E' jV^ E ACTE. '--^

K S C ÉN E^, -'• ^' ^
"'^

;*<?« «7
, , ^ 'T '• ' * C E N E.

; r ;/ n i

Hefionefcuîef ^ - .. a •! .

_
,

, ;^
I, « G ^N E,

Tclamon , Hefione. . v .
^

,2_j

II r. s c B N E.

Tdamon fcul.
^ ,,.,,,,.. ..„D^no,.«

Venus & Telamon. -
t,

• itf
V' 5 C^M E, .

Venus , Troupe d'Amours & les Ombres des Amants fortuûcz i^f

.. .1 .') .'. .-, I

I . . 1. ... . .
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QJJ A T R 1 £' M E ACTE.
-^.- Jf(. SCENES.

r '
;, 1^ I; s C E N I.

Andiïfcfcul.
-^ '^ '

Parties
II, SCENE,

-T HcfioBC, Anchifo. -• t*^, V <7*
1 I 1. s C E N I.

Venus, Hefione , Anchife. 185
I V. s c E N E-

' Venus , Neptune , Troujpc de Dieux Marins , de Tritons , & de Vents. 155

.H\> :^ HTK Ç
I N QJJ I E* M E ACTE.

->
"J^/.:^* C EK E..

-i s.

r. SCENES,
Venus feule. /*^* 117

II. se E^ E.

Anchifc, Venus. *"
1 1 1. s c E N s.

Chœur de Phrygiens , de Troycns & de Troy^nncs. 131
.3l\' 'l'V. SCENE.

^ ^î Le Roy Anchifc ,Venus^ Iç* Ai^fcurs de la Scenepréeedcnte, ^4
n>s , . y. -fi C EN E-,

c^s Venus, Mercui». 2,56



AIRS A JOUER
F RO L CV E.

y^Uverture.
'Air des Jeux Séculaires.

Air des Salions.

Premier Menuet.

Second Menuet.

ACTE TROISIEME.
Ritournelle en Trio. page 158

Ritournelle pour les flûtes. i^j
. Premier Air des Ombres des Anians forcunez. 1^6

xxxviij Second Air. ijf
xxxviij

xviij

XX

PREMIER jiCTJE.

PRclude. /»<^tf

Marche du Sacrifice.

Premier Air des Troyens.

Air des PrctrefTcs de Junon, . [

Premier Pafle-pied,

Second Palfe-pied.

48
4P . ^ ?.

ACTE QUATRIEME.
Remicr Air des Vents.

Second Air des Vents- ^

ACTE SECOND.
Rlronrncllc en Trio, p^ge <^i

Symphonie, 80

Pafliuaillc. 5>o

Air des Grâces, V7

.î

.1 î

ACTE Ç IN^IE'ME.
PRemier Air;''

''
.

- 1?^

Second Air. 14*

Troificme Air en Rondeau. HZ



AIRS A CHANTER.

AAh ! que nioa coeur.

Ah ! que n'a-t'elle encor.

Aimable Vainqueur.

Aime , foûpire avec conftancc.

Aimons^nous ^ Dtto.

A l'Amour tout doit rendre les armcs;

Amour laifle agir ma fureur , Dhq.

D
Dans ces lieux pleins de charmes. Z>w.
De ma PrinceQc helas ! ç^ la fuite.

Doux charme des cœurs amoureux.
D'une ardeur nouvelle, Bajft

E
Elle eft partie, ôCiclî
Elle me fuit.

En vain conduis par la Viftoire»

G
Grâces', Amours.

i*i'

Helas! de nôtre fort.

H

I

Je crains pour vous.

3c fais mon bonheur devons voir.

Je ne puis toucher vôtre cœur.

Je viens à ta voix & Ufmte.
11 me méprife ^ec»>.

Ju'qucs dans le fombre féjour^

liS

178

159

19

181

9S>

aoS

4^

7^

, ai

•104

156

85

67

55

107

ai8

m
157

L'Amour dans l'aimable Jeunèfle; 241

Le Dieu qui répand la lumière. iv

Le plus grand cœur. Récit de Ba^e. 6
Les plaifirs & l'Amour. 137

M
.

.

Mes yeux , n'avez-vous plus de charmés» 117

Mille cœurs enchantez. Bajfe. 105

O
Où s'addreflent mes pas. Safti uSe

O Ciel ! il mè trahit
, 0- U faite, iip

P
Pcre des Saifons. & la fuites xxi

Pour mieux te fatisfaire. rô

Quand tout eft calme. jocxix

Que chacun de vous me féconde. BaJfe. xp

Que de fleurs. 96
Que l'Amour qui devient heureux» xlt

Quelque foit mon deftin. Ba^, 6S
Qu'icy chacun chante* 45
ç>uetout aime. xl

Que rien ne trouble. xxxix

T
Tendres Amours, tr?upe charmante. 145

Tu peux jugcx de mon amour extrême. 101

Tout cède à fes appas. 17$

Fin de la Tahk*



MEMOIREDES (EUVRES
DE MONSIEVR CJMPRA

MOtets ai. z. 3. voix & Symphonies avec hB-C.Liv. premicr.Partition in fol. y\. ii.£.

L'Europe Galante , Ballet. P«rfifio» i»-^«rfrfo rf/iff. S. liv- 4.t

Venus, Vête Gzhntc. Partition in-cjuano. 1. livre 16.

£

Une McfTeà quatre parties intitulée, M Majorem Dei Cloriam. li.t

Le Carnaval de Venife , Ballet. Partition in-quarto reliée. 8. liv. 4. C

Motets à I. z. 3. voix & Symphonies avec la B-C. l^iV'fecond.Partition infoL 3- 1» li- f.

Hefionc , Tragédie. Partition in-quarto reliée, 8. 1.



H E s I O N E,
TRAGEDIE.
PROLOGUE.
ii^iiiiiiiiiiiigi
UVERTURE.

-^1

gjiijÉilgigpSteë

iPiSililWliiÉiiiii^
igMiiiiiSaiPimil



HESIONE, TRAGEDIE.

pËSâSffl^^iiiâiiif
EiEîaaiiil^SiîiiiiaisiÉ

piiiiiiiHSftSSêiil

li?li^fl^i^pis|îil|te

iw«MiMa**K-^JB^ ^^mm.

gt-3|ip3i|giggiî^ii|gg!if|;jai|f;l

fel^^iigiiipii^ili



PROLOGUE. SCENE I.

É^^ssiëîiiiipiilat

ÉBiii^gi@-.liiii

seisffi^î
ï O?

.^- HagiÉ^^IÉtffegi
1:±—. iiiii^^^^gpiïëEtHfetife

a 1)



HESIONE, TRAGEDIE.

êiliiiipfisgiiii

Le Théâtre reprefente un Amphithéâtre Romain deftinc pour reprcfenter

les Jeux Séculaires.

SCENE PREMIERE.
Une Preftrefle du Soleil. Troupes de Romain<; &: de Romaines

^

de SaHens, de Lidiens, & de Lidiennes,

LA PRESTRESSE DU SOLEIL.

sïiSgiiJ^^
Le Dieu qui répand la lu- micrc. Va d'un Siècle nouveau commécet la carricrj,

.&_î . ztz ,_:*

^f|-f=)EEfEEE|E|f

B A s S 1-C O N T I N U E.

-b -

~-'. *

-X—*—



PROLOGUE. SCENE I.

Peuples
,

par de célèbres Jeux , Venez rendre le Ciel favorable à vos vocuxiVençz

,

m
s. JL.

m- iipi^ippi^i
B ASSE-CONTlNUE.

I^^is^i#iiiiiii
Venez rendre le Ciel favorable à vos vœux. Violons.

SESi^g^Si^^P

litiiiiiàgiiB^^îSSi
Basse-Continue.



V HESIONE, TRAGEDIE.

Que Vois-jC ? V I O L/) N s. .^ A - ^ Viiif VUIS-IC i V ro L/î N s.

iiiiSigii&ïiiiiiii^ii
B ASSE-CONTINUI. î

Que d'heureux prefagcs : Violons. Jamais tant de clar- te ne bril

^ ^ 6

ï^^iH^l^î^Égii
B A s s E-C o N T I N U E.

iMiiÉSi^iliiigiiÉi
ladanslcsCieux

, Violons
> * 4 6

LiiillpiiS!Ë!ÉI=i-|ip=îiÊiî

Malgré l'Hyvcr , Flore fur nos ri-

^ -1-

Bassï-Ccntinue



PROLOGUE. SCENE I. vij

35".iMiiisi^&iiiisiii
vaees Prodigue fcs dons précieux. V i o l o n s.

S|J#-EÉî^f||gÊEJ^grfi4Ë|Ë^%^^^^
B A S s E-C o N T I N U K.

l^^^sr^iiSipl^iii
Dans nos châps les oyfcaux par de tendres ra- ma- gcs De l'Aftre qui nous

j|>
A 6 . 6 , . G-

B AS SE Continue.

luic ce- le- brent le retour. Violons

T» . - X-. >

-,-vT-^';?»;?»^

Basss-Continue.



vu] HESIONE, TRAGEDIE.

lÉieiiîligfiiiiiliiiiii
L'onde reprend Ton doux mur- mure, Et l'on di-

y

|iÎË§||iË=Ëip|ËÊi|ËÏË=Ë|iÊE!£5E|^^^

B A S S E-C O N T I N U E.

iliPliliiîSliilgMSiii
rait que toute la na- turc Rc-naîc a- vcc un fi beau jour. Violon?. ,

iËliSliiÊll
B A s s E-C o JN T I N u E.

.<;-64-

liiiililpiiÊiiïfSiS

s
jsfe:

Et l'on di- roit que toute la na- tu- rc Renaît a- vcc un fi

^

B A S S fi-C o N T I M u 1.

"\r i X-—'^—i—t'^X'»-^-*»» ' ' — •»
"'—X^~~" '^—f— '^



PROLOGUE. SCENE I. IX

;|g|gpg:'liiiliiii
beau jour. ViolonsDcau jour. V 1 u i. >.' IN 3, ^

Ba sse Continue
CHOEURCHOEUR- -» .r.^. . 4.-^.X^4._t i s—-t'——

ï

Tout rit à nos defirs, tout flatte nôtre at- tente; Tout rit à nos dcfirs, tout

iii^liiSii^ii s
Tout rit à nos defirs , tout fl.itte nôtre at- tente ;

ëifpr^feiÉ-liiëii^^li?
HAUT -BOIS.

Siaiîiii=pipp3^ 3
HAUT-BOIS _^_—«..A—:*-*^^-1-Ç-^—6-t-4—

3

Tout rit à nos dcfirs, tout flatte nôtre at- tente j Tout ru à nos defirs
,

t^oac



g, H E S I O N E, TRAGEDIE.

lllgLlîiPlîlliililîliii
flatte nôtre attcncc ; Chantons , ani- mons nos chanfos, Chatons , Chantons, ani-

Chantons , ani- mons nos chanfons
,

^-
T » " Tous.

Haut- BOIS

lïL^IlglSSSMiiii-iËlËi
Maut-bois.

flatte nôtre attente ; Chantons , ani- mons nos chanfons , Chantons ,
chantons, ani-



P R O L O G U E. SCENE I. îXf

mons nos chanfons, Chantons , Chantons , „.. ani- mons nos chan- foris.

^^^ËÊîÉ^liiî^i^^l-zRz=.

ii^i^i^iigiSêgiip
mons nos chan- fens. Chantons

,

ani- mons nos QJ^nfons.

. . .. -rf -r.n. J-. ™;n*. k^oTiv innrs Une U

IeÎeÎeê

Ce beau jour donc nousjou- iflbns Eft de mille beapx jour, une (buEc^la-

Ce beau jour dont nous jcvi- iflons Eft de mille beaux jours une four^c^cla-

Um



%lj HESIONE, TRAGEDIE.

tan- te. Tout rit à nob dcfirs , tuiic

PiiÉlSiiiilSiSiliiriii^ T Tous.

HAUT-BOIS.

^ HAUT-BOIS. A _A

ÉlieïëliiiiiiiiigiiMi
- r+

;BA»ïON.
. tan- ce. Tout rit à nos de- fus , tout

;gigiiiipiii^iiiiîi;iiii
--jftïitc nôtre at- tente; Chantons, ani- mons nos chanfons, Ce bc^ jour d<mt nous

iiiliiilpiiiiilsiiiili
^^^_ 6 (îy

lliiiiiSi|Éiiiàl3iii!iÉt=
flatte nôtre at- tente ; Chantons , ani- mons nos

'^
chanfons , Ce beau jour dont nous



ROLOGUE' SCENE I-

__-t--/=v-i

IpSlêliSiliii .*q n
-
j 'lÂiJi!^

jouiffons Eftdc mille beaux jours une fource cclacan- te. Chantons, ani-

Ghantons , am-

siâ^ii^spMSiifi
Haut-bois.

V;i_ (\ A s 6

^^
joùlfifons Eftdc mille beaux jours une fource écla- tan- te. Chantons, ani-



xiv H E s I O N E, TRAGEDIE.

mons nos Chanfons , Chancons,Chantons , animons nos Chafons.Cc beau jour donc nous

mons nos Chanfons

,

\-f- daax.

HiëFI .d.- JL.

^^Éiiii^iigiÉÉiiii
mons nos Chanfons , Chantons,Chantons , animons nos Châfons , Ce beau jour dont nous

\



PROLOGUE. SCENE I. XV

i^pi^g^^^^Ég
jouiffons, Eftde mille beaux jours une fource éclatan- te j Chantons,Chan-

m :zi:r ^lÊi^SËgg
ChantonSjChan-

iJgJlJÊlllÉÉiigipffliîFJ^iiëlg
Haut- BOIS.

jouiflons , Eft de mille beaux jours une fourcc éclatan- tcj



3^^,^
H E s I O NE, T R A G E D lE.

..,/

tons. Chantons, animons nos Chanfons.,

Chantons, animons nosChanfons

^-^—'^^^^•^T^""^"''''""^ " ""

tons ,
L>nantons , aimuuu» "«^ «-"'•

Haut-bois,

1 t

S^5S
J

Haut-bois.



PROLOGUE. SCENE I. xvij

Chantons , ani- mons nos châfons } Ce beau jour donc nous jouiflbns Eft de

pISWSi^lisiMilliiËlë
iii.iiiiii!^=lii^

Éi|ii^|:JSiÉ3iilgiiÉîii
Chantons, ani- mons nos chafons ; Ce beau jour dont nous joiiiiToQS £il de

mille beaux jours une fource é- cla- tan- te.

i!iiiigiîigtS"-îlli

iisiiiyiliiiiipîii
-3 I-x ï 1—\^—

î

ft'

mille beaux joues une foucce é- cla- can- ce. 6



XVllj HESIONE, TRAGEDIE.

liilSli!iiil|Siip8!iaig
LES JET'X bECULAIRES.

liililSffliliiifiliSïSi

rtjgiarlîJMliiiiïitiiiÉ?

liiîiiiiiiiiiiSlSiiel:!}]!

iîii3S!âi;siiiisiiss?3Ti@

îiiîlËîJlBJgiSBgaiHi



.PROLOGUE. SCENE î.

a«iiSissiiasiPiiiiiÉ

Éiip;iiïSSilg^iiî!iPii

iiiiiilliaririiiiiipiiii!?

Ëlliiptiïtîiip^iiissilil

Pigssiiipiipfgiiii

c y



HESIONE, TRAGEDIE.

AIR DES SALIENS. '

3|iiillLî|t8til|ii|||î|ljl||

iiâiiiailii|isii*iiliî3Ji
I. Rcprifc. l

ïlpii^iliâiliiiiiK
x—-Y-^^^mm

itlipiiîggpjgss^te

,i-..,

^

m
1. ReprilV.

SiiiJiifMiiJiliiîiliiiiii
Repiife.^



PROLOGUE SCBNE tî ^i

j. Repr. 1. Rcpr.

_ iLi_* l4^% -H——, , y^, . _,^ .y-.

^._j*_._*....

:§i^^^iiiir^iili^i
La Prestr-îsse. Perc des Saifons & des ]ours,Fais naître en ces cli-



îçsij HE S ION E, TRAGEDIE.

^^̂ ^m^^^̂ ^^̂ ^̂ ^
iliiiiiililgiig^iiilliig

mats un Siècle mémo- ra- ble, Puiflc à fcs ennemis, ce Peuple rcdovi-

pSSllÉiiiriiliÊiiîliSi

piiiiiîSiiilllîilliillii

îiiîiBlîiPMlriMSlîiiiiiîl
ta- ble

,
Elire à jamais heureux,& criomphcr toûjours,Nû' avons à tes loix afTcr-



PRQLOGUE SCENE I. txuj

gippi=|ii|jj^g^pËglffp^Ég
vi la Vi- £loi- rc , AufTi loin que tes feux nous portons nôtre gloirejFais das tout l'Uni-

gjjgaigiJiÉpiffgîsSIiag

pj#Ëpgggf|j=iiJiJf!a !lg:gfEep|J

+ A »ljû._f_é_,

|--^.î.-|±p.|£|jtz=r:z}J=EÎ:j:î::î-fcî:;i:î-||-i:{iJ.:|,tll

vers craindre nôrrc pou- voir, Toy qui voy tout ce qui rcf- pi^e, So- lcil;pui{re=



XXIV HESIONE, TRAGEDIE.

Ifeli^iÉ^il^lliiliilli
tu ne rien voir De fi puiflanc que cet Em- pi- te. Soleil

,
puiflc-

gglI^IÉîiliiSi

tu ne rien voir De fi puif- fant que cet Em- pi



PROLOGUE. SCENE I.

iHiigiîiïiiiii^ii —-

r

FLUTE ALLEMANDE feule.

iiîSliiSSpiSil -T

" FLUTE ALLEMANDE feule.

zziiî"::^;- ;::£-}—V—}---{—

r

T

—

:!:—'»-•-- "
riiiœsi

4»-
6 6X

, Que la Gloire & les Plai- firs

. :?t~i--r?

B A s s E-C O N T I N U E.

3 3



xxvj HESIONE, TRAGEDIE.

ËirâilliUrgiilliiKII

it Siiliiliiilfiiiiriii
._A_k

iiiriiii^iiÉiiiîiliiPiiîfîiili
Pour nous s'unif- fcac, Que la Gloire & les Plai- firs Pour nous s'unif-

iÉiiSii^iiÉipiÉiiiii
Bas si-Continue.



PROLOGUE, SCENE L XXVl)^

iiiliiiiliîii^Sîîiiil^i

mii^i^siiiliiisiîiiili

fent
,
Qu'ils rempliflfenc Tous nos defirs Que la Gloirr &

3 5

iiltii,S|i}ï!lll|!iiil3ig
B A s s E-C O N T I N U E.

dij



«tvii;

|EH~

HESIONE, TRAGEDIE.

--•±iîl -Î3~-::~~:z=:t.t:~ :f:*!îib:

^^ÊEiiËii^SijliiillËl^llP'l

=*=j

ÉiliilililâiÉîillijiili
les Plai- firs Pour nous s'uniffcnt

,

Que la Gloire & les Plai- fixs,66 6^ b A

liiipiiiiiiPPïiSilIpiiÉi
Basse-C o NT in ue.



P R O L O-G U E. SCENE l. XXIX

SiÉlîiSliliîP^Êffllîî'jsi

iâîiiMiiillilifeïiP-fel

ïSifjilfiiliililiiPJifilllî
^ T>^.,.^^„c c'^niC ffnr O.i'ils remoliflent Tous nos dcfirs. QUe la

Pour nous s'unif- fen:,Qa'ils rcmpliflent Tous nos dcfirs.

iliiiilisiiiiliiliiii
Bassb-Continue.



x«x HE SIGNE, TRAGEDIE.

lliiililliitillliliiliilii

liiigiiiiiiigiiiii

i^liliiiiiiiiilîiliilii
Gloire & les Plai- firs Pournous s'imiflfcnt

,
Qu'ils rempliflent Tous nos dcfi s Ou? la

^iîilïpfJiliiplîiîiîipiliîi
r: C r\ -a -r r ^ ^^ nB A S S E-C O N T I N U E.



PROLOGUE. SCENE I. xxxj

ii¥gliiiiliiligitiii=iiiîii

^l^imteiliUililiiHI
_^i»î
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Gloi-

X

i^iBîiiiiilâisi
rc & les Plai- firs Pour nous s'unif- fent.
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Siil-iîSlliii:

iîiiîlililii

-V
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_^Jfe_^ -! f—

LES CHOEURS.

igliiiiîliiliiiîiiiiliii
Quf toujours fous les loix de Mars A fuivre nos Guerriers la Gloire foie confiante.

teiPiiilliiililSilliill
Que toûjouci fous les loix de M-iis A fuivre noi Guerriers la Gloire fou confiante.



PROLOGUE. SCENE ï.

Ippîijljiligîijg^app
XXX iij

Que toujours dan* nos champs la moiflbn abondante , Corable nos vœux & charme nos re-

ililÉîËliliËisiiiaÉÊîillE^
Que toujours dans nos champs la moiffon abondante ^ Comble nos vœux &: charme nos re-

IliïilÉËiÉiPISiiiïiliÉllS
gards. Que toujours devat nous, laTerreur, rEpouvante,Rcnvrrc Renvcr- (c, bri-

———— ^ r-*

-T-.:i:i:i|î
-X 1- a miizt

?
gards. Qne toujours dcvât nous, la Terreur, l'Epouvante, Renver- fe, bri-

i3ÉëlÊïiÉiïlii!i=îÊfiiite^
/

fe les Remparts. Que des Ris & des Jeux , une troupe charmante,Qne les Amours, vo-

Bpiliiiiliiiiiipiiiii
fe les Remparts. Que des Ris & des Jeux, une troupe charmante,Que les Amours , vo-
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H E S î O N E, TRAGEDIE.

iâltsâiiiiiiiiifiiîiiiiii

1^fe:
"-î-^^-^^r.ll-

lent de toutes parts. Que toujours dans les champs de

lent de toutes parts. Que toujours dans les champs de

fz|-{4::i:|=|: ilz:i:|: :f:|:^f
4

Mars A fuivre nos Guerriers la Gloire foit confiante. Que toujours das nos châps la moif-

_ J^ î^ _ I—J>L^ L ^4.-kA _ — 4-4. l — — *-i

M|:i:::T-î":|:E:P«rf£î;îi°|:i;iEÎEx:lS
3il:: izli-^^ziàzLiM±±^h\^ r_l4:!-t*::t:l:îz:î;:ÎJ:

Mais A iiiivjcnos Guerriers la Gloire foit conftante. Qiie toujours dâs nos chaps la moif^

-j-'ï.iî.:i!^;iîr^..^. î'#^^

E iflliiiiiÉliiil
Ton abondante Comble nos vœux & charme nos regards. Qiic toujours devant nous, la Ter-

ion abondante Comble nos vœux &: charme nos regards. Que toujours devant nous,la Ter-
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iiîs^igsiiiiiiifeii"
reur,rEpouvante , Renver fe Renverfe^brife les Remparts. Q^e des Ris & des

ÉmiiiâiiiilpPMiyiiit
rcur,rEpouvancc, Renver- fcjbrifc les Remparts. Que des Ris & des

SliiiÎ!3âSlii|
Jeux,unc troupe charmante,Qoe les Amours,vo-

*17iR 7K_^ ^_t" a~a1^$±SÎa J

Jcuxjune troupe charmante,Que les Amours , vo

parts. Que les Amours,vo-

-Sti©-^,

lent de toutes

lent de toutes

iip
lent de toutes parts.

.. . ,^15 .i._^l.î.t

ii!E|Eiii -T. iï:
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parts. Que les Amours , vo-
Icat de toutes parcs.
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Rendons-nous toujours redoutables, Vivons toujours contcns; Que nos Ex-

ÉSliliPiilliiiÉÉiilÉiilii
Rendons nous toujours redoutables , Vivons toujours contens ;

Que nos Ex-

I
/-^

ploits foient cclatans, Et nos plaifirs dura- bl^rs. Violons. Rcndons-

rï" 4._* 1 X ''^.„ '•'^ i . _-i. L 4- 4-4- é -éV

C7

ploits foient éclacans , Et nos plaifirs dora- blcs. B C. Rendons-

w
nous toujours redoutables. Vivons toujours contens ; Que nos Exploits foient cclatans. Et

JzTex'idbtiizi-^v 4_zj -'idiizEî: Zr, zrzilzxiiifcziiifci- ~t:l:x-^-"i^
sf

nous toijjours redoutables, Vivons toijouis contens; Que nos Exploits foient éclatans, Et



P R O L O G U E. s C E N E ï

îiliil&MsIiiigfiIjifliîl'iflîl

XXXViJ

. nos plaides dura- bics. Violons. Rendons

nos plaifirs dura- blcs. B-C Rendons-

:k=r:t:f~f:x:tiç:*:tr=t:tj:ii±2|b:l^^^

nous toujours redoutables , Vivons toujours contons j
Que nos Exploits foiét écla-

nous toû'îours redoutables, Vivons toujours contcns-, Que nos Exploits foietecla-

tans, Ec nos pla'firs durables Que nos Exploits foient éclatans, Et nos plaifirs dura- blcs

6 6 'b)i' ~
:f:l:|:âEîEÎ:

.â_|fc.».ï-—A—I-j.^—4-;v-j

—

tans, Ec nos plaifirs durables. Que nos Exploits foientccUtajis,Et nos plaifirs dura- blcs.
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PPvEMILR MENUET.
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m:
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UN LIDIEN.

Ri- iSSIlBt -f-l^-l-
|z:zr45î

-s'"

Qiiandtout efl: calme fur la Terre, Les Amours s'armenc de leurs traits; traits:

Que rien ne trouble plus les charmes,Que no' promettent les beaux jours : jourc :

l2:î=î=f:{:±::jîîr:|:|:j-::î:|=|^
^'

6 6

B A S S E-C O N T I N U E.
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?=î=ziiz:|:}z:$==ê:|:$zï:i:fzf4-$---fZ"i^^^^

Ces doux Vainqueurs ne font la guerre
,
Que dans l'heureux temps de la paix. paix.

Et fi l'on forge encor des armes
,
Que ce foit celles des Amours- 'mours.

—xr * ^ ^-î *
f $-1—î— $-y

B A s s E-C ON T I >- U E.

On icproid h Ceconi Menuet , le Lidica chante da Sscond Couplet , & oa reprend le premier Menue:.



^1 riESIONE,TPvAGEDlE.
LA rKLSTRi.SSE.

iiliilililiiiiiilîliiililili
Que l'on ayme en GC nouvel âge , Comme on aymoit aux premiers temps; Que l'A-

Basse-Cûntinue.

mour ne foit plus volage, Qu'il rende tous les cœurs con- tcns. Qu]unc fecrctte in-

B ASS E C O N TINLIE.

pglÉiiîiîiiÉiliiilîiiilti^l
d;rfo;rcncc, N'emprunte ja- mais l'apparence D'une vive & Tmccrc ardeur ; Que toii-

ËÉlïiiilliiililiiiliilliiil
Basse-Continue.
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ps^igiiiiîâgipiiiiiii
iours la bouche &: le cœur PuifTent eftre d'in- telligen- cc! Qu'une fe- ce:

ggSiiP|spljiigi!ëpig§|p
B A S S E-C O N T I N U E.

LA PR£STkES.E

On rebrend tAir des Saliens ^pa^e xx.

PRbSTKLS.E.
,

iiiiîiiliiii:^i^iiliii=
Que l'Amour qui devient heureux En devienne encor plus fidellc ;

Que coijjours dans les

B A s s E-C o N T I N u E
n tt—t

^_,_^_^, /

mêmes nœuds II trouve une douceur nouvelle ; Que les foûpirs
,
que les langueurs , puifTenc

^=|={r::pï^;^z{l!|:~:^zz!z{-T=^|:4'l^?y
3a-4r{=:;r.zi«*4-i:|J4=t^b|::îS±:ri:^
Basse-Continue. *
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fll^ÉiiliÉiî|3iiliriiii
fculs fléchir les rigueurs De la beauté la plus feverc; Que l'Amant comblé de fa-

-iiiSiiig^liirtii^
B A S S E-C O N T I N U E.

veurs,Sçache les goûter & les tai- re. Qiie les fou- re.

^^1 ' ' ' ...
^^

B A s s E-C O N T I N U E, ^

O» reprend l'Air des Saliens
, fàge xx.

iiiiiiiiiSiiiiiîiiiiiiiiS
PRELUDE.

feiii^liïi^liilÉipEfii
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PROLOGUE. SCENE I. xluj

!l;liipyÉifp^i
LA PRESTRESSE.

Le So- Icil dans ces lieux s'avan- ce, Par nos vœux,par nos chants, hono-
6 .7'î X (S

t:t^z==3.y-f^-Jf=|=zzf=i|r4-î"i=g^^[:Z

Ba S S E-C O N T I N U E.
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rons fa prefcn- ce.
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Bas se-Continue
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xlîv HESIONE, TRAGIDIE.
LE CHOEUR.

Parnosrcrux, Violons. par nos chants , Violows. honorons»

SËÎÉl!
B c. P.:*: nos vœux , B c par nos chants , b c. honorons

iiliiiiggiliiii
fa prcfcn- ce. honorons fa prefen- ce.

t
fa prefen- ce. honorons fa prefen- ce.

SCENE II.
LE SOLEIL, LA PRESTRESSE. Les Chœurs.

112 SOLF.IL. _A_^ A—4- ^A 4—-4—4-+-

•——y—»- Mi-I. I

^ — tf-~-t.

j[ Euplcs , vouscftes trop heureux, Le fort peut -il ja- mais vous devenir con-

fi;ç: ;|r:~-—|-;|-|rrEEJ^EE|E§E=ïiEÏEE;|^—

—

—

t

'-!- " * ——4-—»
Basse-Continue.
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ssiiiililigiiliîiîiîiâii
traire ? Ccffez de former lant de vœux,Vousn'ea a- vcz qu'un feul à fai-

'^il^

^giEEgsE^|g=igiÊEÊ|;
::ç:

:$::z: ES~C

Bas sE-CoNTiNUE

îi^îiiiilililâlgî^riiife
3

re. Vous viv« fous 1« loix d'un Héros glorieux, Aimé.craint des Mortels, fa- Torift des

m-

m 6 6K

B A S S E-C O N T I N U E.

m^^B^r40-
Dieux. Vôtre repos fait fon unique envie, Qu'un même foin vous an^ime autour-

^iipÉÉl^i^iiii^Pi
B A s s E-C O N T I Nm s.
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X'
d'huy

j Vôcrc bonheur dé- pend d'une fi belle vie, Ne faites des vœux que pour

Basse-Continue.
îiltc^iiiii^^

j|!SÊiiiiiiiaaiiiiiisi3^
VIOLONS.

Im
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Il fait le deftin de la Terre
,
Qu^il

i^iliilÉiiiiiiiirâiËi
B A s s E-C O N T I N U E.
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trzzrif'J

Ivij

|iSiSfei5î8il3ÉSf|i|;|EilÉ!Sp

vive, qu'il règne à jamais ; Qu^il vive
,
qu'il règne

,
qu'il rcgnc à jamais ; Qujl foie l'Arbi-

*^ A S S E-C O N T I N U E.

:t-:î:li±=Lî:!:î:î::±-

-f-.M/

tredela Guerre, Qu'il foie l'Arbitre delà Paix. Il faic le deftin de la Terre, Qu'il

^Éii^giiiliilipiiiii
B À s s E-C o N T I N u E.
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— I-i -a iiilPiliaiïliiiiîli

^^.l^iHigllpPlili
vive, qu'il rcgnc à jamais; qu'il rcgnc à jamais; Qu'il vive, qu'il règne, qu'il

6 . 6 7 6X

s^ililiiiiiiiiiiiiiii
B A s s E-C O N T I N U E.

— i:Siiiiiiiiiiiiilii

iiSÉLiiiÉiiiii
rè- gne à jamais

,
qu'ilrcgneà jamais.

SiiliiiiÊ^iliii^i»^ I
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LE C H OE CI R.

..1;,-.

Il fait le deftin de la Terre.Qa'il vivr, qu'il regneàjar

l^tiillliiiliiiii

Il fait le deftin de la Terre.Qa'il vivr, qu'il règne à jamais;Qu'il re- gnc, qu'il

Il fait le deftin de la Terre,Qu^l vivc,qu'il règne à jamais;Qu^iI vive, qu'il règne, qu'il

Il fait le deftin de la Tcrre,Qu|il vivc,qu'il règne à jamaisjQu'il vive , qu'il règne, qu'il

mix,lËilSMtiirÔsiiiiiii
Il fait le deftin delà Terre,Qu'il vive,qu'il règne à jamais; Qu'il vive

,
qu'il règne, qu'il

pïiiiiiiiitisiisiiiâ^
VIOLONS.

iêliiifciiiiiiiiili
B A s s E-C O N T I N U E.
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liigiiiiiltiiiliTailiiiTl
règne à jamaisjOu'il foit l'Arbitre de la Guerrc,Qu'il foit l'Arbitre de la Paix. Qu'il vive

,
qu'il

iiljlliliiiaiiîilliiliîii
règne à iamaisiQu;il fait l'Arbitre de la Guerre,Qu'il foit l'Arbitre de la Paix. Qu'il vive, qu'il

iSEî^iriiiiiiiiiiiiisiiiiii
règne à jamaisjQ^il foie l'Arbitre delaGaerre,Qa'il foit l'Arbitre de la Paix. Qu'il rc-

ïliUiS iimtelilliiiîa;
rep-ne à jamaisjQu'il foit l'Arbitre de la Guerre,Qu'il foit l'Arbitre de la Paix Qu'il vive, qu'il

S§f-I=-Î=î

.-f-x
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Basse-Continue.

îri: :î;::î::l: ffiii isiif:f: :î:::pt : ;Â:«zr4q:r î: :i-z=i: ?



PROLOGUE. SCENE II. 1-1

J

•illiP.ffl^igiliiiitMi
règne à jamais ; q^\\ vive,qu'il re gne à ja- mais ;

qu^il vive
,
qu'il règne

,
qu'il

?jg:|g||illll!^^iÉ|Siii
regne,qu'il regneà jamais;Qn:il vive

,
qu'il re- gne à ja- mais ;

ciuMl vive
,

qu'il

&3&3^f^|lifâlffli
gne,qu'il règne à jamais qn'il vive, qu'il règne, qu'il règne à ja- mais ; qu'il

regne.qu'il règne à jamaiSjqu'il re-
gneàja- mais, qu'il

piiïiiiîii^i^iiiteëiËi

igg^M^p
Basse-Continue.
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IliJililIliâlSiiSIliiai
Il fait le dcftin delà Tcrrc,(Wil vivc,qu'il rcgneà ja-

iiiiiiijiiiiiiiii
Il fait le dcftin delà Terre, q^il vive, qu'il règne à ja-

regnra jamais ;

141

règne a lamais ;

règne à janrègne a jamais;

X
règne à jamais;

Il fait le deftin de la Terre,QMlil vive,qu'il regneàja-

FiiiiiJËiiiii
Il fait le deftin delà Terre, Q^'il vivc,qu'il règne à ja-

—m-r-'-

'.1 ii!iiiiiiiiiiiSigpisÉg|;îii
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mais qu'il règne à jamais;Qu'il foie l'Arbitre de la Guerre, Qu'il foie l'Arbitre de la Paix. Qu'il

mais qu'il règne à jamaisiQu'il foit l'Arbitre de la Guerre,Qu'il foit l'Arbitre de la Paix. Qu'il

mais qu'il recrne à jamaisiQn'il foit l'Arbitre de la Guerre,Qujl foit l'Arbitre de la Paix.

mais,qu'il règne à jamais-, Qu'il foit l'Arbitre de la Gucrre,Qu'il foit l'Arbitre de la Paix.

iisiiiiriiipiiïSiiiP
^^^^-»-

\ c.
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B A s s E-C O N T I N U E.
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iiiiliiliiiiilËiilliË
vive , qu'il règne à jamais -, qu'il re gnc à Jamais ; Il fait le dcftin de la Terre

,

.iiiiraiiliiitltiÉliiiiili
vive qu'il rcgne à janais; (vi'il vive, qu'il règne à iamais ; Il fait le dcftm de la Terre,

"—ifeiiË^iîpJliiiipI
qu il rè- gne Q^il vive

,
qu'il rcgne à iamais ; Il fait le dcftin de la Terre

,

-t
—

iT-ï» w
Qu'il vive, qu'il regne,qu'il rè- gne à iamais , Il fait le dcftin de la Terre

,

-r

piilliilliiîitiiiiiiliiilii
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Basse-Continue.
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PROLOGUE. SCENE î I.

M-—

Il fait le dcftin delà Terre, Qu^il vive,qu'il rcgneà ja-

Il fait le deftinde laTeire.Qo^i 1 vive.qu'il rcgne àjamais. Qn'il

:4r4:: -Izîiî:}-

II faic le deftin de la Terre,Qiijl vi- ve^qu'llrcgneà-ja-

iliiiiMJÈteiiif _Z_i -\-

II fait le deftin de IaTerre,Q.u'ilvive;qu llregne,qu'llrcgncàia-

--T|~

«iÉiiililiiiâiiiiiiii
Basse-Continue.
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îiiÉlIliliiiilSliîiiiîail
mais, qu'il règne à jamais. Qujl vive,qu'il rcgnc à jamais, qu'il rcgnc à jamais; qu'il re-

nzi

:îiii!ii:ltlllÉiilifill
vive, qu'il règne à jamais. Qu'ilvive, qu'il règne à jamais

,
qu'il règne à jamaisïQiil vive, qu'il

îliliÉilfJiiStliiiiiiËi
mais, qu'il règne à iamais. Q^jl vivc,qu'il règne à jamais,qu'il règne à jamaisiQu^il vivc,qu'il

Biiiliîitiiiiiiiiiiiiii
mais, qu'il règne à iamais. QnMl vive, qu'il règne à iamais. qu'il règne à iamais. Qu'il vive,qu'il

B A s s E C O N T 1 N U E.



TRAGEDIE.
ACTE PREMIER.

Le Théâtre reprefente dans le fond un Temple que l'on doit confacrer aux Dieux»

Si fur le devant une partie des Murs de Troye.

SCENE P xR E M I E R E.

TELAMON, CLEON.
T E L A M O N.

azÊ^Szl

JriAtons-nouSjpartons de ces !ieux,Toucy redouble raa trifteflTe ; Ce Temple qu'sajour-
6 >

:te=:—
-t

B A s s E-C o N T I N U E-
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d'huy le Roy confacre.T.x Dieux,Verra de- main 1 Hymen de la PtincefTc.

______________ u._ (t— { +———
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Laomcdon .Seigneur , a trompé vôtre efpoir, Le choix qu'il a fait vous oucroge, A-t'il
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Basse-Continue.
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donc oublié, que par vôtre courage, Vous avez foutenu fa gloire &:fon pouvoir? Sans Al-
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3

cidc& fans vous ce magnifique ou- vrage, Ces murs par Neptuir- élevez, De fesvoifins ja-

-l f .a—f_J.

TEIAMON.

IIP
B A S S E-C O N T I N U E.

loux alloicc fentir la rage , Vôtre bras les a confcrvez. Ce n'eH: point le Roy qui m'of-

U X ° 6 4 ^ jX jç .

B A S S E-C O N T I N U E.
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fei c- , De mon heureux Riva! Hefionc a fait choix; Anchife en eft aimé
,
je perds toute efpe j

i!î==^

^^ ,6 4jX >
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ÉisilliÉiÉafiÉlliliilii
CLEON.

rarice. Et Tlnerattc m'a vu pour la derme- re fois. Dicu>!quel prix de vôtre coftancc !

X -5 6X 1—1- ; +-

B A s s E-C O N T I N U E

T E L A M O N.
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D'Alcidc fur ces bords j'accompagnois les pas, J'allois dans les Combats, Chcr-
6

4 6
ttfa-A'' -

6 6 n^ IBi
B A s s E-C o N T I N u E.
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cher d'un nom fameux l'cter- nelle Bicmoi- rc ; Retenu dans ces lieux par un charme fa-
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*
- -,.., . . /t-__.--i- -iT.-n— :,-. Ak . niipl'Amnnr me recomocnfe

tal l'av rcfufé l'éclat que m'offroit la Vidoirc : Ah : que l'Amour me recompt
tal , J ay rctuie 1 eciai sjuv, lu v^n^^iw.» , .. ^

B A s s E-C O N T I N U E. *

, T^, • • '
1 U /-!«,• rp. Ah ' Que rAmonr me recompenfe

mal,D avoir quitte pour luy la Gloi- re: An.4utixi.u r

-4— f A 6 éX ^ 3)î l'TTTT.É _. > 1 «r'P 1 ï

PilÉilîSii^iiiÉiîi^ili
Basse-Cont inue.

ClION. -•—

al, D'avoir quitté pour luy la Gloi- re !
Arrachez-vous de ce fé- jour.

mal, u avoir quitte pour luy la vjiui- «v .

lL^ i,6—W——û 4^5-1—-^-. I
—As

B A S S &-C o N T I N u E.



SiÊli

HESIONE, TRAGEDIE.
1_»-X ^-,^.4.

TRIO DE VIOLONS.
li§iailgiîliiiliii?

mm ipiiiiiiSMi^iil?

x- é!!y=liiilif:li|:iifîiiîi
Le plus grand cœur peut fans foiblefTe Une fois céder à TAmour, Mais il faut que 1

-|:t—i-ï

iÉÉitei!i|iiiSilii|ii

|r-f:-:|=||f|::f:iî:|î;y i-,-„^Xi:±::±r: 4 ^-
+-i-—.\ ^—s -4 1- 4=^t=T- :$~f=:

t
~
~-

—

Gloircenfoic enfin maîtrc/Tc, Et qu'elle triomphe à Ton tour. Mais il faut eue h
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ACTE PRE \î 1ER. SCENE L

ËffliiiiiiiiiiiiP

^ 1 iii^JP—i.i.A_-4 +m *

'—X '

- —I—X'_-jE. '.

6-6'

^^^iiiÊ!lSi:}-É
-4 î-

Gloire en foie enfin m.îcrefle, Et qu'elle triomphe à fon

TOUS DEUX.

i

—

~T i-ti5!:x:±

Allons, allons, c'eft trop attendre, On ne peut à l'Amour aflfcz-

—X U4~4—6 1 L.^4 4-5 lzzm74-
cour. Allons, allons, c'cft trop ac- cendre, Onne peut à l'Amour afTcz - tgt refî.



8 HESIONE, TRAGEDIE.

pliiiifliliiliiilliililiiiii
*

tôc rc- fi- ftcr;On ne pcutà l'Amour affcz- tôt rcfi-^ ftcriP\,son H.ffcrcàs'cn dcf^

lÉëisiiÉtiiÉiieir
aenccft trop aLtcndrc,On ne peut à l'Amour afTcz- tôt re- fiftcr; Plusoudiff:rcàs'cndcf.

s^îJiililii^iiiEr^iiii
^fendre , Et moins on peut le furmonter. PJus on diffère l s'en dcftcndre, Et moms o

liiîiiipfgiiiiiiiÉiîirMii
^fendre, Etmoinson peut le furmonter. Plus on diffère à s'en dcffcndrc, Et moms on

gHillfiiliÉii
peut le furmonter. Et moins on peat le furmonter.

ïiiiiliiliiii^lpi
peut le furmonter. Et moins on peut le furmonter, B C.



ACTE PREMIER. SCENE' î.

Preltide pour U dejcente de VENUS.

-W JL,—^

—

ÉgiiSîBaiiîîffil
FLUTES.

—r-

~j

i:^f:|$:|i:^|fig^:f:tf|||>:S-||t::p4-J^^

^I
FLUTES.

— I'.^_z::x: —r

VIOLONS.
TELAMON.

-tèX-- iiSiîEÎIîiîill' ^t+ t

.

—

u
^à

CLEON.
-*-

—
-x-'

_. ——.-1—.—— t _2—;t
——zziî"î!"ii'iTîî$4'*iiitzr

—

"^—X"

Basse-Continue.
B
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— «-

HESTONE, TRAGEDIE.

îffii
.-4-_

==='*îi}eS|i|s-E!ss=i

._x_
. il

llîiîîflËlE-ziElziËi

Jl'UX.

—~f

liiriiîilisiiîiipliili
fort. Joux. tort.

m
-T" "T—

(^

T—

-^

^
^

, L__

6 6 66 6666

ilÉiliilgiliîîîiisI
Basje Continu e.



ACTE PREMIER. SCENE i. II

p^iite=^^jte^ss&^gi

-I X

M-
-^S^i^^^WûWl^^MSÈM

Ahî quels char-Ahi quels charmans concerts!

^^^^^^^^ I
'""1 T "[ -i-iy - T T--i V - -^ 1 11 y * T " ^ 1

~~*

5!EE^?:=

;«!t.^

i:t::
:|:?^

AVi ! quels charmaDS concerts ! Xh » quels char-

m ._76—*-+—X-

^^SE}É|;|j|l|l|i

Basse-Continue. Bij



I i HESIONE, TRAGEDIE.

" '^iSwA'ÏSl||llliiïiflÉilltSiiÊiiP.p

fort.

"X-

mans concerts !

;iiiiilfiliiiiliiîi
Qiiclle clarté nouvelle Brille de toutes pnrts :

Elit:::::]:: "Çzxrizrzii: :zz:~:zz: ;âZiS:«::J:::t:: ::i:i:}:±:l:J:T::T:f::±:—B
mans concerts ! Quelle clai te nouvelle Brille de toutes parts:

_ ^ f'"- -A- doux. fcf.

Basse-Continue. ^
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ACTE PREMIER. SCENE L

-5-

—
I
—

:r

\-

i!Ë5EÊi3îîÉ»e

giffi^iiïiipiiiiiliiiiS^
SS-JL doux.

M 1_x_±-

Quelle eft cette immor- telle , Qui vient s'oF- frir à nos regards :
Quel-

igiiilSSiïiiiitÉtiii
Quelle efr cette immor- telle, Qui vient s'of- frir à nos regards: Quel-

|ÉiiilÉîlililiïèîi|tiiliii
Basse-Continue.



14 H ESIONE, TRAGEDIE.

;iiilSiiig||^^iiLll!Sî

i|li=iiaâllMfîlIifiisiiii

pimiEâ&îiliîîliiipiiii
*=-

E::EE3Ee| ^iiîiiiillillililil!
le efl cctcc inimor- tcIlc,Qiii^vicnts'of- frir à nos rco-ards !

>ï|E|E|E?;||l:l:ÎE:fE|;g|^î:îl5EaEE£

Iceftcctce immor- tcllc,Qui vient s'of- frira nos regirrls i

i"iiLlîliiiiipjÉ|p|it!piiiP|Ej
D ASSE-CONTINUE. f -i-



ACTE ]P R Ê M î E R. SCENE î î.

i. f^'Vi„ jKVl, jK^î. jVV(i tVV. jK?<i JiK''^» jKz^fL. jK^il ^aKVsL jiK^t.

SCENE I ï.

VENUS, TELAMON, CLEON.
VENUS.

T

î?EÉ==l
n--
-(è-^-a-iliSËgiiÉÉl

^Rtefte, Telamon , ie veux finir ta peine ; Tu vois la Mère des Ainours,Tu fçau-

, . 6 / 76^6
m

—

t

s==?^; E: E!E==i$=:feir=|=±=z

B A s s E-C O N T 1 N U E.

TELAiMON.

T / î±ê!±ltl~t!lil _lil -3CIXI7Li±$ 1$ xZZj—' 7^~y ~—-î î î "î— ï" ~

ras quel dcfTein m'ameine, Ef- pcre tout de mon fc- cours. Mon trop heureux Ri-

4 î

if«-rz:t=:==4=3:3:f|=::|-.
I

—

X
Basse-Continue.

.,iSi=f=pli
w

.^.
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m— î-4-

HE SIGNE, TRAGEDIE.
\'tMJS,

ifPIÊilliîpyÉiil
val cpoufe ce que j'ayrae , DéeiTc, que puis-jccfpe- rci ? Malgré leur foy pro- ..

6x ôX X M *

V> A b S E-C ON TIN U E.

-£EE|:
'"là—î^

riif-S--

w
ÊÎ;|iiSï|ÈiEliÊ;îÉteE-Ê:

mifc&leur amour ex- trctne, j'entreprends de les fepa- rcr.

X 6 6X 4^X

rlig:

X
B A s s E-C O N T I 'J U E.

îËsËiiïipËppa:pi=

I.:

=JÏ:r::E!E|:|:a|4fcî"|î

Four mieux ce fatis- faire, Je vais demeurer dans ces lieux: Pour lieux: Par-

J:?^:ri^i
--;^.1T!

VIOLONS.
"^ 4^—4- -#-4- - -y^ "xiî^- xr-

Basse Continue
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n.zz:ixi,::t^mm
ACTE PREMIER. SCENE TI

EÈfeiE mmm
teZjVolcZjZephirscmprefTez à me plaire. Allez à mon fccours appeller tous les

ii^ii^iïSSiiiilpieii
iP-ê»^

Dieux. Partez, volez, Zcphirsempreflez à me plaire, Allez à mon fccours appcl-

B A S s E-C O N T I N U E.

Il

Xm È^âmmmm
B ASSE-GONTINUE.
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pjEîiljiÊMÊ!

—

^ —
'

'

1er cous les Dieux.

HESIONE, TRAGEDIE.
TEL A MON.

1--"
~*—*-'-—

:t-=

fort.

Ciel : puis -je me flac-

6 4?X 6 éX 6 X

B AS SE-CONTINUE. ^
^i0^mim\mp^^mî=:=M

^^^^^^^^^ ^̂m^
ter d'un fort fi glorieux ? Actcns dans ce féjour l'cfFcc de ma puiffancc.

s 6 6^ c 6 4 3X

fliii=ilii^liiïliillilsi
c c c r" --» ^r r^ T », ., « "^~B A s s E-C O N T I N U E.



ACTE P R EU 1ER. S C E N E I T.

N

VENUS. AIR. .... ^4 ^AL 4 a2A

Aymé foupire avec confiance. Tu verras finir tcstourmens: mens-.Iln'eft

doux.

Violons.

I *'^r6 r6T~3x"^^i^ 6
"""^"^ ^ 6 6X

*

B A S S E-C O N T I N U E.

i:
îmmmmi^^mmMm

point pour l'Amour une plus grande of- fen- fc ,
Que le defefpoir des Amans. II n'eft

pmillpilplliiiipîiiili

îpÉiitciiiii^ppi^^ïtl
B A s s E-C o N T I N u E.

C ij



lO HESIONE, TRAGEDIE.

pJîliEiiliiitiîiitiiiËi
point pour l'Amour une plus grande otïenfc

,
Que le dcfcrpok des Amans.

._M u-1—-+ 1-4+ +-^ ^-i--^—'- * ïf^:J: iji.o."*

ïf^iilÉillilliiiiîlipii
Bas se-Conti nue.

îEEES

jpÉikfÊîÉiîiiig

§!^^!llî^1—^-l--l-lîî-i-i

B A s s E-C O N T I M U E.

•-«-f:j:'-r^.:-



ACTE PREMIER. SCENE ïll.

S C E N E I I r.

TELAMON, CLEON.

i-
rfi

'M-!5

VEhus fur mon Rival me promet la viftoire '. Venus me favorifcî ÔCir-l i le pu^jf
,

—
I :^r

B A s s E-C O N T I N U E.

orouc Doux cfe^ me des cœurs a- mourcux , Efpoir. reversez dans mon

Doux. . . .^ J L-1..4

—

I

^.mm^.^ . i* .-t i_—4.—— J— -4.——— - -+ " •
"*

—1 ^

Basse-Coktinue.

x__

lËiSiteiipp



i,% H r. S I O N E. TRAGEDIE.

iîiiiiiiiriiîLiiiiiîiifSSii

— f

a- me. Prévenez les Plai- firs qu'on promet à ma flamc, Commencez à me

:$::

iiîiiijliikîîiji

-i:-

B A s s E-C O N T I N U E.

/ >- 6 65 6 6

|iii|f^|pp;|pË|fïp|piËiÊg

ïi- Sf-*—V-—— t 4i 4. 9- 1 * —T -ï^

ren- dre heureux ; Doux char- me des cœurs a- moureux, Efpoir , revenez dans mon

.p[g|Er;EJî|Ê|E|:3|EJ:|E!EgE^^^

1
—4— ?

Basse-C ontinue.

X 76 )i ^ _6 6^^
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ACtE PREMIER. SCENE III.
CLBON.

4-4

i5

me. Hcfionc, Seigneur, fuie le Roy dans ces lieux, Vôtre Rival eft avec

—^=Y—
-I-ss)i:ï

<! 3X
I

' «ir
-

liî;

K 75 _

B A s s E-C O N T I N U E.

TELAMON.

3îi--Fî~B^-i-t:iÉlË?|^ÊppiiièîËls
^«-1:5:

elle. Cachons-nous à leurs yeux , Epargnons-nous une douceurnouvel- le.

X 6 K

13 A S S E-C O N T I N U E.

H "-^3K
*-^-



^4 HESIONE, TRAGEDIE.

SCENE IV.
LE ROY HESIONE, ANCHISE, Troupe de Troyens ,

de Sacrificateurs, &: de Pr?trc nVs.

âlIBlliiîtilliilWîiiiiiii

j|ï^:-

RE LU DE. -f-î^'y

liilîliiiiiiiipiilii

aiiigîiiMMsJiiîïifiiiiii

KiilriËilîiiËiiiiiiiî|t!i

liiiiilpifiiiiiiltfâiiiaîi

spiiàiaiiiiiiiiigiip



ACTE PREMIER. SCENE IV. i

i_E Dieu des Mers n'eft plus irricc contre no',Pour ces fameux Reparcs no' n'avos pi' à

se:
:::5::: îiipeiii ..._

B A s s E-C O N T I N U E.

-l^

<i—3—3—»t—-4 ^ mfeiiÉliiil
craindre, En luy manquant de foy

,
j'allumay fon courroux, Mes refpcfts viennent de l'é-

6 6 6 6 6

m-
'i=ê=9^ï=îÉ\=mÉim~^B

B A s s E-C O N T I N U E

=ï^2^)^^^^*~-î 1 --za:~ii—:

—

-—t_.û:J

tc-in- dre. Il ne nous rcft- plus qu'à célébrer des Jeux,Et qu'à faire en ce Temple un prc-

4î^ f^ j^
76 _

B A s s E-C o N T I N u E»



6 HESIONE, TRAGEDIE.

giïiiiiiliigi^iiiiiiiiii
mier facrificc ; Ma fille à ton Hi- men rendons le Ciel propice , Unif- fons nos voix & nos

6

Ij^ 4.^ J-
* 4. — 6- {. 1—.4—» ^_a.-._i_

B A S S E-C O N T I N U E.

HESIONE.

:izzr:

m

-^

liifiÉfiSÉiiliÈii'iiii
Uniffons nos voix, nos voix & nos vœux. Tiniffons nos voix & nos vœux.

ANTHIiE. ^ A -^- ^ .A^Ta—A A. J~

:i-:i:=:

Unifions nos voix, nos voix & nos vœux.

\œ-ix. Uniflons nos voix & nos vœux. Unifions nos voix,nos voix &: nos vœux.

y 4 5X - -5^-xl 5—
Basse-Continue.



ACTE PREMIER SCENE IV.
ANCHISE à Hffiooi:.

2-7

Princefle , un doux Hi- men flatte mon cfpc- rancc
,

Que mon cœur cft con-
6 6

"X^-
ris:: :$!::=

-5-

-^.
:^—±—:—î"—

$

-^.
::$:

B A s s E-C O N T I N U E.
HESIONE. Tous Trois.

SHîll^lâ'ïiîrîiîËî^li^ t

—

tent , & qu'il eft amoureux ! Le Peuple dans ces lieux s'avan- ce, UnifTons.
ey-devant f,ige z6. jufq'ies aumotfin.

7 /=^

—xl ^-Î-T-Î-»-!

B A s s E-C O N T I N U E.

--

-5-

-^- liffîH
_4-4.—

:="?:-;?>— y-y—

ÉPJiiliïilÉiïllÉlSîiiiiii
MARCHE DU SACRIFICE. ^ /

DiJ



iS HE5IONE, TRAGEDIE.

itflÈiiiiiiiiiiiîiiisiislÉftiï

giiliiîiîtiliiiiiiiliiiliii
. , « •'*T"T~T"' t A A "v" • > M. A "v'A m. ~"T

SiÊëpIliiiiiiftËîiiiiiË
12^
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ACTE PREMIER. SCENE IV.

iliiliîiliieiiipeiliii

^9

VIOLONS.
- l.E ROY. 6 X—*——*—#—"

6 76 X

————--f'
"•"'" * ——

—

Que chacun de vous me fecon- de , Les Roys font les Sujets des Dieux;

g^iSi^iiiiillîiiilïPil

1e|::||îï
/->• ^^ .;i-j_; „-„j \x— A.. ,> /- "*' r>np rVii-

C'eft en obcïflTanc aux Cieux,Qa^ils doivent commander au Mon- de. B-c.""*' Que cha-

6_jç_ -_^_„'î. __!f._.. JL-i- -j- f^_j.*-l_£^^.i A-.i |..j ^.^â-jîîi!:

cun de vous me fecon- de, Les Roys font les Sujecs des Dieux -, Ceft en obcïf-



H E s T O N E , TRAGEDIE.3©

-aiiaiiiiiigiiîi|t|igi|p|gg

rl^iiiî:

Violons.

;ÎÊiil&m=iil!iiiliili
fant aux Cieux, Qu'ils doivent commander au Mon- de. B-e.

liiliiiliiiilîpifiliÉiili

"«îiiiiiiiiiiiîiiiiiflLÈi—xi

—

Basse-Gokt I n ue Rendons hommage aux Immortels , Qu'à nos voix, qu'à nos

chants, dans ces lieux tout rcpon'> de. b-c. Rendons hommage aux Immor-



ACTE PREMIER. SCENE IV. 31

si i-T-t—7-» 1=1: 1 1 ît-^-s;—' *-

=i^SK

tels, Qo^à nos voix, qu'à nos chancsjdans ces lieux tout répon- de. b-c.

iî-|z:|:i-iiriliiz±::î:i:î:î:fciîfc^^?*—

;

«$i^-:î=:î=r.Èt:|::=|H»f:^^^^i[illËiîSi&3l
"X*

B-c. Que tous les Dieux duCiel,dcla Terre & de l'On- de, Y

1^^?-^
:iri

P^|Epjz|||gj|||g
puiSent trouver des Autels. Que tous les Dieux du Ciel , de la Terre & de l'On-



5Î- HESIONE, TRAGEDIE.

-Ai: piiiîiiiii'ifeîiiîg&igiiiÉîi

BSilSliiSliiliiiiliiiiiliaoili
de, Y puiffenc trouver des Autels. Y puifTent trouver des Au-

C H OE U R.

fort.

liifiiii^iÊîiOiiiiîiïPM
Rendons hommage aux Immortels

,
Qa'à nos voix, qu'à nos chats,dans ces lieux tout rc-

S!îpîiîÉaiÉiiîfîiîiiigi!iË^i=iîii
tels. Keadoiis hommage aux Immortels

,
Qu^à nos voix, qu'à nos chats,dans ces lieux tout ré-



ACTE PREMIER. SCENE IV. 55

iaiiiigiiiiisffiiiiiii
—I^-

pon- de. Rendons hommage aux Immortels,QiTà nos voix, qu'à nos

_ -T"_ _ A A, A j, J" A. ^ 6 6X ô ^ "^

pon- de. B-c Rendons hommage aux Immortels,Qu à nos voix, qu'à nos

CT=:|=|=|: :|=ï=î pi:|l|:||±lii|î±|^^^ :|:EÎ:: -|EÎ:|: 1

—^x-ï

OEÎEŒ|EÎ{pmEî^^
chaats,dans ces lieux tout répon- de. Qne tous les Dieux du Ciel,de la

X^ ——ï î 1—f.î—lflfll. ZÎ.^_ 4-

chactSjdans ces lieux couc répon- de. b-c. Que tous les Dieux du Ciel,de la

E



=^4
HESIONE, TRAGEDIE.

,!;«-_..,.

iiillll|liMiiî#IÉîl!iîiîlilii
Terre& de rOn- de , Y puifTent trouver des Autels. Rcndoshora-

> 4 îX 6

fiiiiill—x^ '

Tcrre&dc l'On- de , Y puiffent trouver des Autels. Rendus hom-

iîïtiîiîÉptpiï:Éî|ïpii|pl|iliiliif
VP. ^ïÈ 1- -»— —f—+-»--1- T

--1^

l§ÊpfiPîllill^
mage aux Immortels ,

Qu'à nos voix, qu'à nos cbâts,dans ces lieux tout r e-

inagc aux Immortels , b c Quj nos voix, qu'à nos chats,dans ces lieux tout té-



ACTE PREMIER. SCENE IV. 35

ipgpPpîiJiÉja^spflPîiÉiiîii

ISM^giililiiilf^iiig
pon- de. RendoTis hommage aux Immortels^Rendons hommage aax Immortels, Qu'à nos

-XÏK-4-5X-*
î 4—-+— 4- A :

5 6 ]-

pon- de. Rendons hommage aux Immortels, Q_u'à nos

iiiiigiiiiiiiiiiigiiiisii
— 1^-

i^lËIÉîlllîitM
voix,qu'ànob chants,dans ces lieux tout répon- de Que tous les

?$iI:iîS^^_.j_j.

'%^-

voix,(^u'ànoschants,dansccslieux tout ré- pon- de. b-c. Que tous les

Eij



3^ H E S I O N E, TRAGEDIE.

gmiiiiPiiiiiiiiiiiiiiiîii

iJiilpiliigiaaipg|JÉii|j!iag
Dieux du Cifl , de la Terre & de l'On- de, Y puiffent trou-

9jâ=ilÉliiltiJî(ipl|îillîJ!ll
Dieux du Ciel , de la Terre &: de l'On- de, Y puinfent trou-

1 f «v

ver des Aurcls. Y puiffent trouver des Autels.

ver des Autels, Y puiflent trouver des Autels, b-c.



ACTE PREMIER. SCENE î V. 37

g=^lÉiir^^ê^riiiiîiîÉîiiîiii

fÈ=^mmmm&mim=mmm

-yM-

Basse-Continue.

Rendons homraagc aux ImmorteIs,Rendom honraiagc aux Immor-^67

4 3X „ , .

Rendons hommage aux Immor-

_5fX,

tclSjQu'ànos voix, qu'à nos chants,dans CCS lieux tout répon- de.

x^ i—±t 1. 6 t-76-î ,4—î4:î-î^
tels

,
Qu'à nos voix, qu'à nos chants,dans ces lieux tout répon- de. b- c.



3^ H E S I O N E , TRAGEDIE.

liiriiiilisiiiîiilpl&ii

iligiliiiilliiiigiiii
Que tofu s les Dieux du Ciel , de la Terrc& de l'On- de Y

Que tous les Dieux du Ciel , de la Terre & de l'Oa- de , Y

• w— iîËfeÉiHiiiaiiiii
—I^-A-*-A-h

ililliiililiiiiliiilP
puilTcnt trouver des Au- tels. Y puiflent trouver des Autels.

puiflent trouver des Au- tels. Y puiflent trouver des Autels.



ACTE PREMIER. SCENE IV. , 59

AIK DES TROYENS.
^^

•$$±$lÂ2r»!ZÂ5Ât~ "tC -A—ITItZI^l

^- -

ml wm

sfc

xl—^

—

œ
'9^4

IÊ83 ;î*i '^^m

-e

p- ^^ ]

îi:g£^®|i iîg fri.^:r|j|||giÈî!'ÎEe
"V 1^ '

]
MIP^ '
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ACTE PREMIER. SCENE ÏV
Aïs POVR LES P RESTJiESSES DE '^V N O N.

41
Fin.

iliÉîiFèSiSllglIîllîftl^îëfi
Petites Flûtes

25:—- ï—--^-ï %U% l-Z 1 ï-t—?%|.I-%|±*-j-«
Petites Flûtes

fMgiiîiiiiiifiigfSiiii

Tous.
On reprend le Rmdenu.

m&^MêM^^m^
Violons.

îiii^igiiiigiîS;lgilli
On refreni le Jiondtju,



HESIONE, TRAGEDIE.
PETIT CHOEUR. Chœurs de Pretrejfa & de Troyens.

iiiiPiiiiPiiiitiîïii^ii
Dans ces lieux pleins de charmes. Les Dieux acfccndent tous, L'Amour fcul a des

Dans CCS lieux pleins de charmes , Les Dieux defccndent cous , L'Amour fcul a des

pJiiiiilliiîJlSg^illiiil
Dans CCS lieux pleins de charmes, Les Dieux defccndent tous , L'Amour Ical a des

iîisiiî-Mi
-^-

armes, Nous en aymons les coups.

: ,:3zzr^y|:t:||:ï:fc}
::è:=:z:-zz:zi::

armes Nous en aymons les coups.
6 6644

lÊîÊiîiîiigiiiiiiË;
armes, Nous en aymons les coups.



ACTE P P. E M 1 E R. SCENE I V.

GRAND CHOEUR.

<Aà

ïgili^Biiifiîiiîiîigi
Jupiter fans Tonnerre, Reçoit icy nos vœux; Et le Dieu de la Gucrre,N'y vient qu'avec lesjeorx'

Jupiter fans Tonn erre , Reçoit icy nos voeux ; Et le Dieu de la Guerre, N'y viet qu'avec les Jeux.

On reprend le Petit chœur Dans ces lieux , &c. fage 42..

3igjii|i8ÉgiiiS5ippigapli
Pour marcher fur les traces Du Dieu qui fait aymcr, Bellone par les Grâces Se laif-

iÉÉÉ^ifeitiliiiiii'i
Pour marcher fur les traces Du Dieu qui fait aymer , Bellone par les Grâces Se laif-

iffig;
fe défarmcr.

Llli_.i_inl$ 2— on reprend le Petit chœttr Dans ces lieux , icc. page 42..

it tout de fuite le Rtndeitt aes Flûtes
,
page 4t.

fc défarmcr- Fij



44 H F S 1 O N E, TRAGEDIE.
Doux. ^

ililiiliëiiiiilPiHIiiil
V I O LON s.

tE Roy

-^-J lëip3iipîi!|i!ÉPI|ii31. 1-6 \ ï_x—î_I-7 -!-î 6-i.6X -î-1

J

'-

B.C. Décffes, Dieux du Ciel , recevez nôtre hommage, Qu'Apollon avec VOUS favo-

iilÉï^SIliirtîiliiii
" rifcccs lieux , Neptune, oubliez un outrage, Qui pour vous contre moy foulcva tous les

piiililiiiiiii^^

feïl^tJÉMiliiilMÉIIliÉïpîiîl
Dieux. Venez, contre la rage De cent Peuples jaloux, DefFcndrc vôcrc ouvrage, Venez, vc-



ACTE PREMIER. SCENE IV. AS

31 6 6 6-

•X-

-^

—

-X—^-

î:jrzt:
«X )(

^Ê^ËlÊillii :$4

nez, protcgcz-nous
,
protégez- nous. Venez, venez, protegez-nous.

Une Prêtreffe de Cens ,& «»f ^^ ^^«"'^ chantent le Dm qui fuit , eir /f Chaurj répond.

Les Violons & les Haut-Bois joiient ce Chœur.

^IJjÉgiiÉipi^ijpsgg
Qu^icy chacun chante L'aymablc Printemps, Hautbois. ToutpJaîc, tout en-

gimi^ï^fiÉlriiipÉiapîii
Qu'icy chacun chante L aymable Printemps, Hautbois. Tout plaît , tout en-

6, 6,

iiiiliii=liliiiHp|^=i
Basse-Continue. Bassons fculs. Tous.



C H I s I O N r , T R A G E D I E.

'
chance Tout parc nos champs ; La Terre cft riante , Profitons du temps. Haut- b. feuls. Flo-

ppiiiililiiespiiiii
chante,Tout parc nos champsi La Terre cft riante. Profitons du temps. Haut-b. feuls. Ho-

iPiiliiiiiiâ|îiiiiPjiiiirÉ
Basse-Continue. Bassons feuls. Tous

ijiî;iitlSiEiigii1iilipii
rcFaitéclore Mille &: mille fleurs , L'Amour fait encore Naitre plus d'ardeurs. Heu-

^îiliîiii^igîiiiiîiliii=
F..U cdore Mille& mille fleurs, L'Amour fait encore Naître plus d'ardeurs. Heu

îiiiJililillLliilglipiLfii
B A s s E-C O N T I N U E.



ACTE PREMIER. SCENE î V. 47

reux un cceur tcndrc,Qu'il vcutenflamcr , Gardons-nous d'attendre , Hàcons-nous d'aymcr.

i|jpÊ|^#l^gÊgÎËiS^^^

rcux un cccar tendrc,Qujl veut cnflamer ; Gardons-nous d'attendre , Hâtons-nous d'aymcr.

B A s s E-C O N T I N U E.

Haut BOIS fculs. Les RofesnouvelleSjPourparoîcrebclleSjN'ot dans leur Printemps Que

-*-*xi?;j:::^:g-
— * ^

—

^—-^ *- * +"""*^

Haut bois feuls. Les Rofes nouvcllcs,Pour parokre bclIes,N'ot dans leur Pfintemps,Q^e

_q:4- f—x-t-x—:|:,t.:|:—^-t 1——--i—-—î_^6x-6— J i-i-

Bassons fculs. Tous.



48 HtSlONE, TRAGEDIE.

îiiiPliiili^liliëiffeglil
quelques inftans ; Pour plaire comme elles, L'Amour n'a qu'un temps. Haut- bois feuls

auelaues inftans , Pour plaire comme elles , L'Amour n'a qu'un temps. Haut- bois feuls.

Basse-ContiN'ue. Bassons fcuJs.

-8-- S
PREMIER PASSEPIED.

fisi^ :|ÎE=:{Bi!|j;gl|2



Mt.

ACTE PREMIER. SCENE IV.

,Ï3

î liliinisiiii:
49

ïgSiillilÉiiliitirMUi

feiililiil

SECOND PASSEPIED.

;^liiîî:lÊgBplîp

3

i
HAUT-BOIS.

^-— :-*-l-X.»A_i_»4.i

HAUT-BOIS.

liîlîÉÉilÉÊ

— -î—-*î-'"iî-î^fi5:
riAux-cuii. Ti

iltliÉiliiiiiSig-iliiîîiaii-
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HESIONE, TRAGEDIE.

liiSiliiiïftiiiifiiiîTî':

pSfliiili]SffiiitâiiiiLîffli
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ACTE PREMIER. SCENÏ. IV. |i

Il ROY^^m^^^^^^.
Otf.ons aux Dieux ce Tcple,il rft temps qu'on c5mcncc,Quc chacun avfc moy s'avance.

.:fe^

B A s s E-C O N T I N U E.

Tres-vîte.

gpïi^ililii^Ê^É
-f-^ iaiippgpiaî

B ASSE-CoNtlNUE.

spJJsiiiirSiiPii^i

iiiipi^f^iieiË
B A s s E-C O N T I N U E,

Gij



-'4-' '^

H E § ï O N E, T R A G E D I E.

C H OE ri R.

pgÊggJÊgÉli=!=
|

^Ê;Ê|gg^
Ahi quel bruit : quel bruit! quel fracas • ahî quel defordre affreux !

Ah ! quel bruit ! quel bruit ! quel fracas - ah ! quel defordre affreux •

gll|iË|il|î|iilillljillijÊig
Ah ! quel bruit ; quel bruit : quel fracas ! ah • quel defordre affreux ;

i=pî^±=i:i-î:J:zt:|r±=!^glgpÈgÉigpi;
Ah; quel bruit ! qu^I bruit ! quel fracas !

:3ÊîpS#i:î;]

iliiiiÉE
ah ! quel defordre affreux ;

illliiîiii
Violons.

BiiiiaiÉiaiiiiiiiiiiilii
A s s E-C O N T I N U E.



ACTE PREMIER: SCENE I V. Ji

g^ilÊ§iî==g=iigfeH:H=^ie
Qurls tremblemcns ! Qurls trcmblcmensiqucl de- lu- ge de

gg^;gM=|:|^^^f-:ÎÊfigEÎEgE!E:ÎEE|^
Qiiels tremblemens ! Quels ircmblcmcns! quel de- lu- gc de

tiJggJëSiiiJgigiipiliiigiîgiëg
Quels tremblemens Quels cremblemensj quel de- lu- gc de

SË^lËÎipiÊii^ip!Ë|i!Ê
|
;iii|ÊlËlÊlÊ

f

Qjels tremULcmens : Quels tremblemens! quel de- lu- ge de

sipî.gp^gr&Tg1i§i!ifti
B A s s E-C O N T 1 N U E.



^ H E $ l ON E, T R A G E D 1 E-.^

'
I I

— 4.. *• i'-f— * —-
feux iQuels trgmblemens ! quel dclu- gc de feux! Ah ! quel bruit ! quel

ijiiiiiiigiiiiiiiiigiiil
feux ! Qiicls tremblemens ! quel dclu- gc de fcuxj Ah ! quel bruit ! quel

=3im1iîiî^^Sllil=È^iiiS
feux !Qticls tremblemens ! quel delu- ge de feux! Ah ; quel bruit ! quel

§!felMÉiÊiÊÊiËppiiiii^|!iiiillÊ
feux! Quels tremblement j quel delu- ge de feux

x^x_x.

Ah ! quel bruit • quel

i|liî|iiiiiiiili|!p|lpLl

4 3 a
B A s s E-C O N T I N U E.



ACTE PREMIER. SCENE IV. SS

nmÉ^^sms^^=3mmM
bruit ' quel fra- cas • ah ; quel defordre affreux ! Quels tremble-

iiiilÊ^iiil-illi^IlMiÉ
bruit! quel fra- cas ! ah i quel defordre affreux ! Quf Is trcmble-

agai!iiiiÊ!=gggJpî=i|i=jiii
bruit • qu'-l fra- cas i ah ! quel defordre affrcnx ! Quels tremble-

mmë
bruit • quel fra- cas! ah: quel defordre affreux ! Q^ls tremble-

iBfSi^ifpiitiiSipisi'

ÈÉiÈiSSiliSpiiiiiÈpiijIl
Basse-Contin ue.



SC HESIONE, TRAGEDIE.

ïiËilSilIMfilîriiiiiliiill
mens ! Qoels trcmblemens! quel dcki- gc de fcux'Quels trcmblcmens iqucl de-

mens ! Quels trcmblcmens; quel dclu- gc de feux '.Quels trcmbleracns! quel de-

iiillSiililiiiiilIpiiiiiil
mens: Quels trcmblemens; quel delu- gc de feux! Quels trcmblcmens : quel de-

iiiiiiiiiiiiiiiiîii^i
OîCHs 1 Quels trcmblcmens! quel dclu- gc de fcuxiQuclscremblcmcns ! quel de-

rîiifsiiâîiîiiiîipiiiPii

liigiiMiiiÉiJili^iii
B A s $ E-C O N T I N U E.



ACTEPREMIER. SCENE IV.

ïlilÊÎÊÉit^ËiÊl .-t-

Î7

luge de fceux

:ii:T:i4t-+

—

\t

luge de feux !

Ui2C de frux l

luge de feux !

-*i . 1 1-

l4-l—î '4A#^é^ i—* ^>Ti t^ ^—W«F^—5C*-4*:*^Aâ\/^

B A s s E-C O N T 1 N U E.

H



HESIONE, TRAGEDIK.

^

iiiiigiPPli:ii§iliiiiii|i
Dieu des Mers, fll-cccrcor l'effet de ta vcn- geancc < Ah ! quel bruit!

jufquei au mot fin.

Fin. * A A * A a. A_ A. CS . A — —^ - -3^-""

Dieu des Mers , cft-cc cncor l'effet de ra ven- geancc - Ah :
quel bruit :

ÉilîiilliltiSliirÉllIi
Dieu des Mers, eft^ce cncor ^l'effet de ta vcn- gcançe ! Ah ! quel bruit!

Di-u des Mers , cft-ce cncor l'effet de ta ven- geancc - Ah !
quel bruit ;

6 X-*- F'n

Basse-Continue.



Fin.

i
-Deinicre note du Chœuu doux.

lE ROY.

ACTE PREMIER. SCENE IV. 55

ÎËÊËËi

-../

Dieuxmous pnniflez-vo\qliand no'' no" loumectons ; Le bruit ccfil-. ... qui peut calmer fa violence ?

B ASSE-CONTIHUE.

EEE^ÎEEi—liiliiiiy^ÉÉifÉfilËËi

Le Ciel veut s'expliquer; çrardez tous le filencc. Ecourons ,
Ecoutons.

•f-

iiÉËiiËËÊiiiïÊÉ^ËÈiitËÉpsîiii
B A s s B-C O N T I N U E.

Hij



tf& HESIONE, TRAGEDIE.

Toutes îcs BafTcs

r—'—
~r:—:—:

;•iiiii^iiîiifiriiÉi
Au pied du Mont-Ida

,
qu'Andiifc vienne <jp-

b ASSE-CONTINIIE.

piendre Dcsvolontcz du Ciel, ce que l'on doit attendre Nôtre fore va fe dccla-
6 6 r..

f— ^^-

Bas se-Continue. Basse-Continue.

:$:ïï

rcr, Allons voir s'il faut craindre,ou s'il faut efperer.

ïizEïrzz ~lî: ^fËiËlËf
On joHë le PaJJepied par h carre,

page ^p. pour i'Entr'ABe.

B A s s E-C O N T I N U E.

FIN DU PREMIER ACTE.



4Û

A C T E S E C O N D
Le Théâtre rcprefenre un Défère au pied du Mont-Ida.

SCENB PREMIERE.
HESIONE.ANCHiSE.

R I Tb U R N £ L L E

-?-
-^

Tous. V-^

Toi:s.

Basse-Conti nue.

:_^ 4jî|_^,^J-|:t^ _j^_;:^^^^^



6v HESIONE, TRAGEDIE.

iiiiiiliiîTîirififiiiftrJ^^^^

i^iiiiiiiiiiiiîsiiitîiiii

V^-liiiiiiiiiiipiiliii
Basse-Cont inue.

iÉ-yiÉÉliâililNÊÉÊî-;:| j
|:'|-t{:|4 -:f

ItS %X-
?iSîî:j:S:§± |:i=i=:

ÉiiîSlgtiiliiiifeiip
Basse-Continue.



ACTE SECOND. SCENE I. ^J
HESIONE.

Ah "ici! que venons nous d'encende ! Un Oracle nouveau, que je ne puis com-

EE|EEEiEp|:E=
^ 6 i :

S EilEÎ;
l^f^zir^r

B A S S E-C O N T I N U H.

pli|iit3iîflipîiiîil;ri:îÉiif|i
prendrfjVeut qu'on vous lailTe fcul fans dcfFenfc en ces lieux,Quel eft donc le dcflcin des

6 6 6 A ^ ^

liËÊËiiiiiliiïl^gËpÊiÊËïiil
Basse-Contin ue.

liipiîililÉlêiÉÉlSI^
D'icuxîQoe prétendent- ils? non,en vain leur voix l'ordonne.Vcus ne ferez point feul das ces

. 6

r?w %^~ ::^i:z:l
lËlËËlËËEf^g

Basse-Contin ue.



u HESIONE, TRAGEDIE.

gipiipÈfiiîîïiiiiJiÉiirgi
lieux pleins d'horreur,Un noir prrir::iuiment épouvante mon i œar , Ec l Amo\ir ne vfuc

)( X Ys. I_ ^^ A, _I__j

Ba s s E-C O N T I n u e

r=5-^

/-> ANTHISE.-* i^ .

lias cur je vous abandon- ne. Les Dieux me vonr icy déclarer nos dcftins,Soûmettonf-

-ty
^- ;î=i=P'='ï

B A S S E-t O N T I N U E.

Ht

lîllMliiiliiiiiiiiMi
nous à leur pouvoir fuprême ; Laiflez-moy fcal , fuivons leurs ordresfouvcrainsQnc craignez

if?
s 76

Jiiîiiii=ppipiîi^iii!iii-;î:
B A s s E-C o N T I N u E.



ACTE SECOND. SCENE I. ^S

^^ HE5I0NE. A A /^ ^"^ ^ a"'^'" a a ^C^ .J.

IlliîiiBipiiiiPiiiiêi
vous . . Ce que ic crains: ienorez-vous que je vous ay- me Je crains pour vous,je

6 X X7 * ^X X A . . A.£. 1

ÏËiîiÊËËËîËËlËÎËîpgilîÉËiii -Tel

B A s s E-CX) N T I N U E.

piiiiiiâiiitiiiiiiiiiiiii
crains de perdre vôtre cœur, Sans cefle ,ic frémis, ie tremble; Je ne puis pénétrer qHcl fe-

6 6 6' 6 J^ 6»^ 6 6 6 6^6
-ÎËl:;||ff|ppËSËËpiÊ£JipÊ||i^=EpÊ^^^

Basse-Continue.

piiliiMiigilÉliiiiiiiiî
ra mon malheur,Mais je fens que je crains tous les malheurs en fem- ble. Tout no" nac

i 4 ?<

Étii||EËî;iÉb3:plÉ|Eî|::!3EîEpli
•6X 6 i-^ ,6 1 b 6-i-X —^î^ ii—î-4—.4—^.-{-T-

:S

B A S S E-C O N T I N U E.



=-4

HESIONE, TRAGEDIE.
/——.. ANCHISE,

ig^^pgilliEggïgg^îElgg^
toit de l'Hymen le plus doux : Quelque foie le dcftin où l'Oracle me livre

,

^^^^i^^i^fîSimil$t
Basse-Continue.

Les Dieux même en feront jaloux : Ah ! fî pour vous je ne puis vivre , Du moins je puis

iiiÉii!$iapÉltiiipifi|l
B AS s E-CO NT I NUE.

iiiPlIiiSliiiÉilifil^
mourir pour vous. Ah i fi pour vous je ne puis vivre , Du moins je puis mourir pour vous.

^ >< ^ 6 6 ^? )ç > 4 ? X

ï^ïipii^aiglËiÉÉiÊîÊlËliipîËlil
B A s s E-C O N T I N U E.



ÏÎESIONP.

ACTE SECOND. S C F. H E T.

ë^^H^iiiiijiiigiigiii

«7

Tout m'allarmc&m'infpire une afTrcufc triftefTc , Ma crainte en ce moment égale maten-

f 6^ ' i» 4 fi
_^^^

^

iEEËÎEEiE|EEÊ!ÎEi=ÎEEEi ^- :^ÎEg
Basse-Continue.

TOUS DEUX.

PJl1SiiisSiii*i^=i
dreflc. Helas ; Helas \ de nôtre fort quel doit eftre le cours > Helas i Hc-

ï^iiiÉiiai^iiiâlIiii
Helas; Helas; de nôtre fort quel (âoit eftre le cours? Helas ! He-

B A s s E-C O N T I N U E.

lij



6t HESIONE, TRAGEDIE.

pSiiiliiliiliiliiiiilli
las ! de nôcre fore quel doit cftrc le cours? O Dieux ; troublerez vous fans ccflc .

ÉiMisiiiilPJilitiiiiii
las ! de rôcrc Tort quel doit cftrc le cours ? O Dieux ! troublcrcz-vous fans ccflc

liiÉiÉi^jÈiiiiiiÉiliiiiii
B A s s E-C o N T I N U E.

iPli|Ég^=yj|^É|É;P^JÉ|3ij|

i

Les plus beaux feux, les plus tendres amours < O Dieux ! troubicrcz-v.ous fans cefle

-t^âilÉiiiiipiiiiii
Les plus beaux feux, les plus tcn- drcs amours ? O Dieux ! troublcrez-vous fans ccflc

3iiîiilliiiiiii=piiii^ip^^
'

-i 6 ï 7 6 1-X 1 -i—+ ^
B A S S E-C o N T I N u E.



ACTE SECOND. SCENE II- ^P

Les plus beaux feux, les plus cen- dres amours?

U*--L Ia^— l --» *—
* +

Les plus beaux feux , les plus tendres amours?

ffiîippïipîiî-iiplpli
Basse-Continue.

|sc

SCENE II.

LE ROY, HESIONE. ANCHISE.

se «5

lE ROY

niiiÉËÉiiîl
Au bonheur des T^royens ne mettos plus d'obftacle,Ma fille

,
pour fça- voir h voloni^é des

liËÊËiiiiÊiiiiiipjïpi^ili'4.-

1.

B A S S E-C O N T I N U E.



7^ H E S I O N t, T R A G t D I E.

.JSiîiliiliiiiiiJiiS
Dicuxjll faut obéir à l'Oracle, Laiflons ce Hcros das ces lieux.Mais,qac vois-ie'des olcurs s'é-

l!iiî=iili=îiPif=Jilpiï|Ei^^
B A s s E-C O N T I N U E.

^
E3?

ANCHISE .1 Hefionc.

X'iltliiitii^iillSJiillIli
chapent de vos yeux. N'augmentez pas ma douleur par la vôtre , Belle Princefle,al

f6

m- m -•>- ^
B A s s E-C o N T I N u E.

8iËi=JilÉi§iëiiigiîiîiji!îg|i|!gi
lez, tout doit nous raflfurer; Le Ciel auroit-il fait nos deux cœurs l'un pour

6 7 6X _ 6
^

m-

X-

B A S S E-C O N T I N U E.



ACTE SECOND. SCENE lit. ^

l'autre , S'il eut voulu les fepa- rcr ?

6 4.i

iiiiliiiiiiip'ilil
Basse-Cont INUÉ. ^Prélude.

SCENE III.
ANCHISE feul.

ifipiîteiliiiSifiSfeîiiilÉg
Violons.

6 _£ 7 S X ^ 2-

B A s s E-C O N TI N U E

g«:::^J*_i_:z_Jiîî||E|l|i:î|ll i|sfc|ÊJ.îîj|:|.||

Basse Continue.



1^ H E s I O N E, TRAGEDIE.
doux.

[1
:i

x

iÊE^ËsEfe|;:E|ÈiE-îfe:^;î;îii3
\i—

^ÎEplilli

iléliiliîiEiiiiilililîl
OEmaPrinccfTe.hclas! j'ay calmé les allarmes, Mais, qui pourra cal- mer les

1-

X'
±——1-

.-6-
— 4- 5 ^_.„-,„-

6 •- * 6

B A S S E-C o N T I N U E.

-I-
X.

B
:Eîr:=î:B

iiiîlîigli^llll%&ILîig|iiii
troubles de mon cœur ? Aymablc& cher objet qui cauffz ma langueur, Pour ladcrnierc

76 76 X ^
. . ._ ^'_

X"
iiiËpiîËgËÊ

::: : 5 ::: :—^^-i::
::=:î;-i:5:t=:i

B A s s E-C o N T I N u E.



ACTE SECOND, SCENE III. 73

«
lpiiîlilS#i=iîii|steiiii
4= .-P—gy—t——^—T T 1 A»# S+-S

ff^^—+-T-^Tt-^:r:±:r.t~rz:--zr::t
e

fois n'ay-je point vu vos char- mes ?

P:iii:=:z=::=:t::

—X
—•—^ ""'

B A s s E-C O N T I N U E

44
zz:îlz:îr:—:q:z

foie.

doaj-.

îîiteiiÊpÊÊîÉiiEiîËp iîËlËj
-•I

;!=EËÊ
z*=Pl:i:î:lïî=Î3;ï:r4tz:lEÎ:î:îl

(î ;?

l'avccnt fois éprouvé vôtre injufte ri-gueur,Dicux,dont la voixicvm'ap'ex û

l|i-T^rz:=:±:-:l: ^:=3:$: î^

B A s s E-C o N T I N u E.

^-
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iiiMiiiSîiiiiiîiiiïlgiîiiiiia

X
ilsà^iSïigiifeitefesîSi
pelle Une cliaîne fi belle Pourroic à vôtre fore égaler mon bon-hcur,Encccs vo'ja-

13 A s s E-C O N T I N U E.

ff3iîigi=li|siîi|lgîlir{i==lf=î|

gj=ÉggÉilg=g|gigJi|i=iliPfit
loux. . . Ah ! mortelle frayeur. De- fcrts où règne une hor-

• 6 1
.4.—>-

izzbiliti

B A s s E-C O N T I N U E.
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H^-t:?::^:

:TrT:±:{.ppz::p=!=E!E|;|-^^^I-
:r
x
rcur écernclle

;
Ro- chers , Torrcns impétueux , Preci- piccs ouverts

6 6

'v>^>

B A S S E-C O N T I N U E.
:i?

ÊfÊlii :I5; z\-:z î«î:l:î:::J:t:î::fpl

-J

îïm-
Vw/

ïfâpliilifeiîsiiii^IllLf
aux Amans malhcu- reux, P;i?parcz moy p'urot la mort la plus cru- die,

6X 4 JX

x
::m- :f-^^m

Bas se-Con tin ue.

®_x II

—

X ±. __ —

—

*

Kij
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Pi^li^iiig^ÊiiÉîËîiiÉi

sr^lllifMiillliilli
L H.mcn alloit combler mes vaux.Ah ! qncl fupplice extrême, De perdre ce qu'on aime ,

m-
-I».-

:z±zzz
:=:=:Si=:-:

—^— —

^

:^:

Basse-Continue.

l^:ii3irisii3=iMjî!riiîl#iHSi|

ÉS3iîip|pi=ê|i^iillllill
Au moment qu'on croit ê- tre heureux. De- feris, oùregucunchor-

-snriA-

—

~-^—

/

«I *

B A s s E-C O N T I N U E.
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reur écerncllc ;

-i... g

:i-

Ro- chers, Torrens impétueux, Preci- pices ouverts
6 6

m
B ASS E-CON TINUE.

IB

-A
!pîliiiegiifiiifi|liiëaliii

-I'

X

:T=t:t ^,tz .-^. ÊiSÎiÊgëiÊili^^i
aux amans malheu- reuXj Prcparez-moyplûtôc laraort la plus cru- elle.

B A s s E-C O N T I N U E.
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^«Ï4--V

fîi=±:
"—" '* '

—

r

^a _it""î~A» . --TïK ~.\ , -_—_.l iiirx!

B A s s E-C o N T I N U E. ^" Prélude.

I-^.

&^>t » "— *

—

[±xi^±

îiiiiiilii
FLUTES.

is-Tî

fort doux.

liiiiîlfiiiiiirgliilii
FLUTES. V lO LOVS.

76

fort doux.

B A S S E-C o N T I N u E.
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\t:\

75

[!eë!e!~'
Basse-Continue,

ANCHISE. ^ ^ A~^>

î^i—î-j-J—î j_ \—{_

Quel change- mcntique vois-jc? ô Dieux iQoelfpcftacleécla- tant feprcfentcà mes ycuxi
6 %G 6

^feplii|iË|iËÎË|iËii!Êi—X '^ * -t"— «-•^*-t-+^-it
Bas s E-C ont i nue.

=^

!^te



go .H E s I O N E, T R A G E D 1 E.

SCENE IV. .

Le Théâtre reprefcnte un lieu magnifique , embcii par Venus. Elle y paroîc accompagnée
de l'Amour , des Grâces , des Plaifirs , des Jeux & des Ris.

FLUTES.

I-

i?fiiîîïllîllriilftiiîiii^^^
FLUTES.

—

r

r |-tï-$â.' :4ï

Violons.

Basse-Continue.

„ihx-ipl!5_î^- 1

gM-|y||î||_|:|:|^£:||j»|^
-G

•——t ^|— --?—— l.l~7

ccc^^/-»»ITTvTnTrBasse-Continue.
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'.I

sge^issii^giipfi
— -g _ AÉ» A _ _ *

B A s s E-C O N T I N U E.

piglî^iiig^îlSllIiiËgiËîiii

i|Eîfiîiig|fe|îlî8llfeÊ!|ë^^

Bàsse-Continue.



ïi HE S 1 O N E, TRAGEDIE.
•ér^

ïï-à-^xr:

ÎWIË!
111.—n

—

--T iëiiSîtîCi

F L Û T B s.

ïlfipiiiSMifeiliîMii
B A s s E-C O N T I N U E.

'M:liil^iijaiiîiiiilgigËiiijII
Tous.

mil^ilSiiiiiiM^lîii
doux. *

' B A s s ErC O N T I N U E.



A è TË S E^C a N D. S CE N E I V. ?5

î|.iaaièiÉ

ilii=pHf=îîpi;
B A s s E-C O N T I N U E.

^iiiiiîPlîlsâilS
Glaces, Amours,,qui cherchez à me plai- rc, Vcncz,vcncz de toute^s parts^ Vôtre fc-

.

E AS Se g ô N-f r-N'u e.

, c-.u! -iWe.Incccirai- re.Charmtiac ce Motirl kcœulSS les regards. Char-

liiiiiiiii^itt^i;
B ASS E-C ONTINUE.



84 HESIONE, TRAGEDIE

mez , Charmez de ce Mortel le coeur & les regards.

Basse- Continue.

plggiliagiiiÉgyilSiggiilië^
FLUTES.

SHîiîSiiiiiiiiiriiiiii
Chantez fous ces naifTans feuillages, Formel les plus tendres accords . Que les Oyfcaux
doui.

pSIipiigiliiiiiliiliisi
VIOLONS.
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l^lBllilfSS^iliSl=I
par leurs ra- mages. Que les Echos fécondent vos cfForts. Que les Oy- féaux

f^illIi^SiiiiitSîiiiiîil?
î"ol ?f

iiiiilMPli^^a^

iliïiim^î§SiSîJiî^i=
par leurs ra- mages ,

Que les Echos fécondent vos efforts.

^—y.;

...,,rr\,.r\ ZSl 3IiP 2orî 3n>bno30i I 21!Jti



"•j'-CîfOflUR. ^-r

—

. Lê//f^ioloni ^ les Flûtes jouent avec-le Chaur.
' - ^

pi^'iigiiiiiiii^ii&ig
\:t-- Chantons fous ces naiflàns feuillages, Formons les plus tendres accords : Que les Oyfeaux

t-: Chantons fous CCS naiflàns ff-ùiHnp;f s, Formons leS' plus tendres accords : One les Ovfcaux

"miiilligiiilLliflîëiiii
Chantons fous ces naiflàns feuillages. Formons les plus tendres accords : Que les Oyfeaux

-fr—Y-i- S ~ »--f

par leurs ra-_ . .jnagÇS^ Que les Echos fécondent nos efforts. Que les Q-yrcaux

-. -^¥..^^Htii5-L_...-Sl?£es*Q;iS!'^A-i^cl^<'s fécondent nos çfix)rts. Qijc les Oyfcùux
.

lîfiiiiiiifiiiiiîSlIiiii
par leurs ra- mages, Que les Echos fécondent nos efforts. Que les Oyfeaux
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par leurs ra- mages
,
Que les Echos fécondent nos efforts. Tous. Flutes.

.4—45

—

^

par leurs ra- mages, Que les Echos fécondent nos efforts. Tous. Flûtes.

iiiijlÉiliiiS^iiiilÉi
& fort. doux.

par leurs ra- mages. Que les Echos fécondent nos efforts.

Tous. F LU TES. Chantons fouS ces

Tous Flûtes.
K 7

Chantons fous ces

P3itiiilîipiiÉiilii=il!s?pii
Chantons fous ces



i/

HESIONE, TRAGEDIE.

naiflans fcuillages,Formons les plus tendres accords : Forniôs,Formons les plus tendres ac-

^iiliiliiiiipigiiiliîtlia
naiflans feuillages,Formons les plus tendres accords : Form5s,Formons les plus tendres ac-

|lillii|iîiîiiSg|S|«iiiiil
naiflans fcuillages,Formons les plus tendres accords ; Form5s,Formons les plus tendres ac- .

iiiiiiiiiÉssiiiÉiiiiii
cords: Qiie les Oyfcaux parleurs ra- mages

,
Que les Echos fécondent nos efforts

r|: gîiis-âîliiiifiiisi
cords- Que les Oy féaux par leurs ra- mages

,
Que les Echos fccondcnt nos efforts.

cords : Que les Oyfeau* par leurs ra- mages
,
Que les Echos fccondcnt nos efforts.
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^

iiSEiiiHsS=îSsifeiw
Que les Oyfcaux par leurs ra- mages, Que les Echos fécondent nos efforts.

iinfintilli
Que IcsOyfeaux parleurs ra- mages

,
Qiie les Echos fécondent nos efforts.

iiitSiîËîtsI^Sisiiiiï
Que les Oy féaux par leurs ra- mages, Que les Echos fécondent nos efforts.

m-^ê-^j-^. m T^A.m
Tous. Flûtes. Tous. Flûtes.

Tous. Flûtes. Tous
5« ^ ^

Flûtes.

'»"• «iûUX. tOIC. .A. doUÏ. .A.

M



5>o, H E S I G N 11 , TRAGEDIE.

pj!îiîiiiiËîjleÉ3ii}iiii|âi
PASSACAILLE.

5-
l=:=::i:t^

ilimipliplplpriili

iliiii&rîiiSiiiiiSii
1 ,

ïiiiiîiimiiiîpiiiifiiii

piîiiippîpiiîiaipîifpip
I ^



i)l

FLUTES.

ACTE SECOND. SCENE IV

saîligiiÉaÉg

iâiiig|ip|iaiiliffliffl§iii
*y FLUTES. J' N y '*'

piiig^iaipiii^iiîîiiii

Tous. l

-1-,

itiliiteiiiiiiiÉ'siiir

M ij
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Flûtes. Violons. Flûtes. Violons. Flûtes.

iiE|fHllil=Jiiîli X ti_. -i -.rggg
Flûtes.

IÉpii3ggil|tpp|ipi!|||pj||î|g

piiiliiiiSlîMiîliiâipilii
Tous. '

ElEËïi&ÎIfflgËS —X..

Tous.

aHïHililii
jt „ -, _ k
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1.

piaSiSiSî?^*ii
v>

^

\.

^^^^iâiifeè*Sii
%-iyry'Z.^i'roi.

âpSSi IteiHl
-X.^X

-iï?
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Wlïs

iiiliiÉHiililillipii

piliiiliîliiiiilpISlii
FLUTES.

giii8iiiiiiiiiîp|iii:iiiie

HêupliÉiilÉMiili
Tons.

iilif!%iLîiiiiîîîiiîi|T#ptirÉTfp



iW^

ACTE SECOND. SCENE IV.
s>s

^i-_-.*z_ iiiS^ffiSîliîj!iiîiï

Î5] T T TI A.-A-»-a| T T I-UAiUtl-I-I-IlIlMAÏ-. I I_I î_

iiklÉS;îliMlaHl=|siîlEîH£lî;ii

ïSPiiiÉSlliiliilfeTOîi
J ^-,_4—.-.

iïiiiiii'iiiiiiiiiisie

gipi|l^p|liîS|Ë|gii;f:|lpap|

Ésii iii
!:f%



^(^ HESIOWE, TRAGEDIE.

lîiiiSiijiiSjfeiiiiiÉSi
Que de fleurs fur ces bords vont paroître i Les regards de Venus les font naître ;

Basse-Continue.

ll^îJpiiiiiiÉifMiMiiii?
Sa beauté rend ces lieux , Plus charmans que les Cieux. Que de: Cieux

\%

i.

Basse-Co ntinue.

gpiiii^isfipiliii?

HiiliiiSlfliili^Ëm«iS
Les Ovfeaux charmez par fa prcfcnrc S'adcmbicnt pour la voir briller en ce beau

lilPîiiiglIîliiiliiliprl
Bas SE- Continue.
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îlHiiirilijiiri^fliiïi
jour, Les Zephirs enchantez foncfilence, Tout rit, tout reconnoift la Me-

iiiiïài|iiill§ii!iii^
6 V *

i

X • - -'

B A S S E-C O N T I N U E.

Iîiiiîï|-Iiil
re de l'Amour. Les Z^- mour,

f-»-^—î—=*--"/iiî—Zîî

ilîiglElipi

lur.

B A s s E-C O N T I N U E.

giiHiiiëiiiiifppiiirît?
.«W:..,

AIR DES GRACES.

N



^8 HESIONE, TRAGEDIE.

lii^iilliÉilS'IiiHIiiiili

lipiSipiiiÉiiiiiiiiipi

i=îiâilM#]îâlipîiliàlililÉÉ

zi

:Sli8il;WMliS|iIhîJ!ilii
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psfgteffis;'um
i_._*..*i

iiiiifliiiSi
UNE DES GRACHS.

iiiiiiiiiiiipiiii
A l'Amour toacdoic rendre les armes , Paifibles coeurs ccdez à Tes attraits; Venez

i|?-=^-'ee;eeïeeêeî!ëeî-îéèiiiiiiiilii^
B A s s E-C O N T I N U E.

-T-m---iJt:r:«:^::f^f::î: taçi--:

tous éprouver fcs allarmes ,

' Ne craignez plus le pouvoir de fes traits; Ils ont plus de

feÉ^Milgiilii^ttplii
Bas se-Continue. . N ij
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j^liiaiBilliÉiîBlgîiiilig
charmes, que vôtre paix : Pourquoy fuir quad ce Dieu fe prcfente > Vôtre bonheur doit il

ÉSi!iiii?Jiiilliiii!piis
B A s s E-C O N T I M U E.

VOUS allarmcr ? Il dépend du plaifir d'aymcr. Les Langueurs , les Soupirs
,

BÎA s s E-C O N T I N U E.

k...*t*_.
^7=f^

li^JIliiillîiSliiilliîiî
tout enchante Les tendres Amans , Leur ameeft contente Dans les tourmens. La

RA-. 6 66X
,

66 6K X

B A s s E-C o N T I M u I.



ACTE SECOND. SCENE V. lOI

—/=V—

1

froide fagcfTe , D'un cœur fans tcndreffe N'a point à prétendre de doux momens.

Bas s E-C ontinue.
VENUS à fa luitc

On reprend l'Jir des Grâces page p/.

pilililIpiliiSlii^
C'en cft aflcz , allez

,
que l'on nous laiffc.

^. i^zzm^r:

i .^—t

—

Basse-Gontinue. SCENE V.

VENUS, L' AMOUR, ANGHISE. ^a-.A.
VENUS . j *—--* i~'î~"î"'Ki^^

Je ne veux plus te cacher ton bonheur; De Venus dans ces foins rcconnois la tcn-

B A s s E-^ • K T I N U I.



lOt HESION E, TRAGEDIE.
—T'T-I L~:^-*-4B

iiiiiil|Tilg|îllll
drtfle, E'I-.' oublie aujour- d'iiuy fa fuprême grandeur

, Ce ncft que comme A-

':f-E=:±EEE:|EE::£EE|EEïÎEE:EEE=?==E
3 A s s E-C û N T I N U E.

'^^:z

^ ^ ••^- - *
ANCHISE- —^—

mante & non comme Déeffe
,

Quelle vient demander ton cœar. O Ciel
6 6 6 6 6

îriÊiÊî=yiliiiliiiifi|pl
B A s s E-C O N T I N U H.

'^"
É

VfNU5 AIR. ^ A _ ~W J-

piiliirilii-iiifiiiiili
Tu peux juger de mon amour ex- trême

,
J'abandonne pour toy le ce- lefte fé-

ïî.^.„/- ^ ^ I -^'* *—

•

Basse-Continue,
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"* *t*r
'

'i'"~'~i'~i—

(

i;ïiiiiJii|ii
, .

t fçavoir comme il faut que Ton ayme, Si' ce

âiiiiiiiiiiiiipipliti

jour : jour : Eh ! qui pourroi

B A S S E-C O N T I N U E.

n'cft la Mère d'Amour. Eti qui pourroic fçavoir comme il faut que l'on ayme, Si ce

BasseContinue

lïIJiiliiÉllillliîiiJÉii
n'cft la Mcre d'A- miur. Hclas : pourquoy m'cffiez vous tant de gloire, Dc-

Efir T"t—+—lf-'^-4-?X-t—

r» K ^'^
<Kasse-Continue.

E|EE*±l|;-|EiE|EEÎE=Ë|E



,e4 HESIONE, TRAGEDIE.

liiiiiiËiÉlfiiiiiiillïSi
cffc Vous fçavcz n je puis l'acccp- ter; D'un autre obict tu gardes la me- nioirc.Et

iÉiîP_l^ilii"^^iîliili
Basse-Continue.

ANCHISP.* AIR.

pilîisiiilfiiiitiiii^i
pour aymer Venus tu n'ofes le quitter !

.i 1 f ,^ # r—tX

D'une ardcurnouvellc, Ne cherchez

lîiiiiilpil¥|iiiili|iipiii
B ASSE-CONT I N UE

iiiiÉiifcf^liiiiiiiiii
point à m'enflamcr:D'une ar-mer

6 6 a

Venus voudroit-ellcay- mer Un cœur qui fcroit infi-

il A S S E-C O N T I N U E.
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—k^-i t-l-l- g- M—a».—H-^ -. *

acl- le? Vc le ? On peut-être inconftant pour faire un plus beau

iH^iiiiiipi^jiPi^ii
B-C. -A- ' '

" choix. Il n'eft permis qu'aux Dieux de vivre fous vos loix.

A

K iii^ ^ËËiÊË
B-C.

i._.

^d^
5-^-

4-^--

Flûte d'Allemagne & Violon

î|piig||giiiîlliiil

iiiiiiliiiii
Flûte d'Allemagne & Violon. ^

Mille cœurs enchantez d'un fi bel efclavage Fcroicnt de vous aynacr Icurbon-

O



îoG H.E SIGNE, TRAGEDIE.

iîipiiiiÉiiiliiïiigii^

mÊ^^m^mmmîm
J. :—^ 1 i_x i 6 6x4- tf v-4-^ 1 r,x-6-4-

heur le plus doux: Mais pour vous rédre un digne hommage, Il faut une orur qui n'ait

pJiiliiilllliiiiiillliûii

iJÊfiplliîiSfefliiïfeïilË

srl^tenfeilÉilShi
ayme que vous. Mais, pour vous rendre un digne hommage, Il fauc un
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cœur qui n aie ayme que vous
VENUS.

—s

—

iiiiiiîsiîiilliipliilgi
MoncŒurs'cft donc flat- té d'une cfperance vainc, Eh bienrfuivcz l'ardeur qui vo' en-

ÎEEp|!||îEEEi|EiEEJ|i|ËpiîËii§iÊgg|
B A SSE-C O N T I N U E.

6 6X
4

iMiililiiiiiiËiiSii^iri
trsine. Je fais mon bonheur de vous voir, Mais je vous ayme

C y 6/.
I5._X ï:5x - 1 7 g)^ _ _

Bass ^-Continue. O ij
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iiifelliîMiiilSÉililii
trop pour vouloir vous contraindre, Connoiffez mon a- mour, ignorez mon pouvoir,

é 7 6 4. i
6 76X

^i^PiiIppi^Ji^iilii
Basse-Continue.

plli1i|SLfl=l3l!pMiîiîlpp|iï
Venus (c faic aymcr & ne fc fait point craindre. Gonnoiffez mon amour ,

igno-
6 4 î 6

!ii=iiiligiîir|l!iii^l=liii!ii!i
B A s s E-C O N T I N U E

,^^»X.
I
_—i— . ....... .4'- - il^-^^ ! «I^IWI^III 4, --— I— Ifc . I , „ - I

>P «^«»* — —^—1 .
•'*fc|-4^

rez mon pouvoir, Venus fe fait aymer & ne fe fait point crain- dre. Venus fe fait ay-

4 i 6 6

n » c c c /^ ,^ « .T. T « ., T, VB A s s E-C o N T I N u E.
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pëgipaipÊt5llifaiPEg=^|i
mer & ne fe fait po'int crain- drc. Vous voulez me quitter : vous contez chaque in-

4 5K

ÊiËÎËËËl
B A s s E-C 0^,N T I}N U E.

X|!:;lr

ftant' A vos regards tout doit rendre les armes, Si je n'adore pas leur ponvoixécla-

Basse-Continue.

mÉriiliigiiîllPlîPi
-«1

tantjefensdu moins quu cœur qui veut être conftant,Doit craindre de voir tant de char- mes.

Basse-Contin UE.

=¥'^''



110 H r 5 I.O N E, TRAGEDIE-
Toutes les Bafles.

Sig: siiigSsîSiiaMiii^
PRELUDE.

mm$mX

VENUS J l'Amour.

==-:t:t:3:i-r:

li^llliilplllaiilliilll
- Vole, fuy cet A- mant,vo-

igUHii
le après luy, mon Fils , Puifqu à tes loix tu m'as fou-

6 6—j.—

BasseContinue.

"W

psiiiPiiiïiiiiiïiiPEii
mife , Va fçavoir du De- ftin quel cipoir m'eft permis , Et re- tiens dans ces BoiSjl'In-

\M-,

rzzi-îzrzzziZiSzz—iS ilËÊilëliËPÎ?
Bas s E-C o n t i n u e.
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l3=îiîiÊîi
grac qui nous mcprifc

SplË^ËËÊlÉiii
B A s s E-C o N T I N u B. Prelude comme cy-denjant Page no.

SCENE VI.

VENUS feule.

ïEp|E:|r:|Ê|3;ï^ÎE|^iFE=Ei"-f-"iT
s4-

:*=;

iLmeroeprifc! O vous, qui une de fois fûtes les témoins de ma

VIOLONS.
fort.

doux. '—

T i-

Dcniicre note du Prelude.

B A S S E-C o N T I N u E.

iiiiiitiiiiîi^
-v«-

-*



112. tl E S I O N E . TRAGEDIE.

iiiïîiiiiiiiÈîjiiigiiiiii^i
gloire Vous voyez un Mortel échapcr à mes loix ; Dieux: pourrez vous le

lillil^^iil^liliipll
-. î 6

k *-'-—==gg^==r{:|=^JçZ|=^=^-^-=:|=^-:Mmm iigiiiiiiiiiiiËi^
B A s s E-C O N T I N U E

prifiii^iiiîiipîji^iiiii
ctoi- re' Pourray-je le foufFrir î non, courons,vcngeons- nous, Je me fuis trop long-

=iPlil^liliirEÎlli.^^i^

i=iÊiiii^îiig=iiy ^

B A s s E-C O N T I N U E.



113ACTE SECOND. SC^NE VI.

tcms contraire en Ta pre- fence , Eclatez , mon Juftc courroux j Qui peut rcteiw ma vcn-

=t:

I--!iiiiiiiiii|iii=î=lii=^=i=i

llsiiii|i=i^Hif,|iii|pfE|
Basse-Continue.

gcr.nco ? Je fuis DéefTc, ]'ayme& mon cœur cfr jaloux ; Perdons le ciuelquim'of-

u n^ G
^ ^^ ^sr~

B
B A S S E-C O N T I N U E.



1X4 HESIONE, TRAGEDIE.

p^liiiifipiiëiiimîiiÉ :m/-

fenfe, Hàton?-nous de nous l'immoler; Allons... que fais -je? où vcux-jcal-

IliË^ËlsiËËiËËlËi ^^^^=^^^W ^-

B ASSE-CON T INU E.

i»-.*-^

iiPJMliiiÉilliiisiiîi
1er.... Je fuis DécfTe , helas ! en fuis - je gioins fenfiblc ? Ah iront cruel qu'il

iiiplliiilïiii^ipiillii
V >

^A 6
^

X _v

B A s s E-C O N T I N U E.



ACTE SECOND. SCENE IV.
"•j

r^^s^mmsmm.
cft ilpofTedcmon cœar}Non,qu'il vive & qu'il m'aime en- fin,s*ilcft polTiblCjQuemft

;iill^iiikf;liip;Sl-liiip^

B A S S E-C O N T I N U E.

rJJilîJgllpiiiÉ^aiiaigiii
feule Rivale éprouve ma fureur. Pour rendre fon fuplicc ex- trême^Rêdons so coeur jaloux -,

=^liËÎËËlË=l

Siiiiiiiiili^îl^ f:
-J

»6- ' i^

Basse-Continue.
Pi)



né HÈSIONÉ, tÔ.AfeE5îf.

Jclefcns trop bien par tnoy- même. Ce fera luy porter les plus funcft-s coups.

ÉlÊ^i^^^gl^^llill
BAKSB-CoNTiNum.

On j'owl l'Air des Grâces y
pd^e ^y.f^ur tEntrÀ^.

FIN DU DEUXIEME AÊTE.
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ACTE TROISIEME
Le Théâtre reprefente des Jardins , & en Perfpedive

le Palais de Laomedon.

SCENE PREMIERE.
H E S 1 O N E feule.

Lenrcmenr.

iiii#iiiaiiiS!îiiisiîisy^
VIOLONS.

6 y'—N, -A±- A» <5 6 ^6 J(



Ii8 HESIONE, TRAGEDIE.

ïFSÏiEiiltliMUSiiii
Flûtes feules. I O L O N s.

Flûtes feules. Violons.

lïiîilliiilËliSiiSlrl*ii:i
F L Û T E s feules. Violons.

X"+ ^ ^ ^.i.^^jç— ; 4_.+_.^.4 i_z 1 ys X—^::j:l:*f
FlÛte s feules. Violons.

ms^mw^F^BEs::

w-''-'*
.-X.

iliîgpg
-à-



ACTE TROISIEME. SCENE I.

HESIONl.
115

OCicl! il me trahir! ô Ciel! eft-il poflîble ? Qu'ay- je donc fait ? hclasi je Tay

Flûtes feules.
6 y—^ .A.S. ^ 6 6

B A S S E-C O N T I N U E.

troptôc aymé
j Pour éteindre les feux donc il paruc"^ charme , Il attendoit l'In-

piaïiililEiliiiÉiitiiÉi
^

Y ^ 6 6 7 6X -- .î

Basse-Gontinui,



iza HESIONE, TRAGEDIE.

charme, li

giilipîiiiililiëlii
grac que j'y fuf- (c (en fi blc! Pour cccindrc les feux dont il jaiitcha

I:
5' iî=^IS5li|ipiiilîafiii

I-

-. 4. 6 I -i-

B A s s E-C O N T I N U E

arrccndoir,''In2;rar, que j'y fufTe fcnfi- blc

^--AiA-A-'-^-A-jK- ' *"»~t~"

%-^ Fi CiTF.s fcr.lrs.

BaL Continue.
'*'

" "" FUtes feules.



A C T E TROISIE'ME. SCENE I. iii.

|^|^[g|;|iî:||^||i|^|g
Tu romps un fi charmant lien , Perfide,tu me
doux.

-i.»p:±|:l:i^ftmî%|i«{::çi—ir
|j:4=z$l:H:£:îiEf:iî.î:Jt:%^l:iz=iH*r:!:èî',|:^^^

Violons

tt
—

-s

B A s s E-C O N T I N U E.

^:3î!ÎHi:±::
:t X-*—+—

*

« <? X
r

1— X—i^c~T-T—

—

—t '"t'^T^rz^'zzrT"}—— îi

',H'i

fuis ,ti) méprites mes lar- mes ; Ah ! fi Venus a plus de charmes, Venus àt'clleun*

- i:-î=:î$1:T:ET=:rîFî:î

Basse-Continue. '^
.j^'i. ^tù -.^ " ^ .>a

CL



^iî H E s I O N E, TRAGEDIE.

iaiiliSaiPliiiipiiÊiii;
cœur comme le mien ? Ah i fi Venus a plus de char- mes , Venus a c'ellc un cjxur comme le

î3iiî||llf4^iPiÊ!spi|lppii8=î|

B A s s E-C o N T I N U E.

_—

4

|- j__ -^ Jirp;;^

mien ?

pii1iilpiiilp*iïifllii
F LÛTES feules. Violons.

Vf, jé 6x

B-C. Flûtes feules. Violons.



ACTE T R O î S T E' M E- SCENE I. 115

pitîs^liiiiilMgllliiii
Mon cœur long-temps charmé de fon indifférence, Pour toy fcul de l'Amojr a fcn-

Pglgëp|il3iiilg8igg
._-L,,t.

52 —A. U—^~
E—., ^—

±

î T—f

-

F LUTES feules.

B A s s E-C o N T I N U i.

n la puiffancc , Ec mille objets ont enflamé le fien : O Déeflcî ô Venus! pour

VIOLONS* "

iiÉiiiilÉlIpiliiiippl^
Basse-Continue.

QJi



^
H 1^ s I O N F , TRAGEDIE.

iiMSiiliiLiifiiîlËiiili
moy trop redoutable, Et trûjoufs à mes yeirx trop belle & tr(^p ayma- ble ; Par-

^£ ^ '^^^ ._A .S.^|_# '^

Basse-Continue.

donne à mes malheurs mes tranfports off^nfants, A- mante infortuné- e en perdant un vo-

IplpiipliliilîëiiliiiBi
6 X

Il T
"

•^ ,JL_A^± . ô t
1

t *-t—î-t-f->'—1-

Bàsse-Cont in ue. iki^.a



ACTE T R O 1 S l E' M I:. SCENE II.

3llfiaœili=feailisfe1-îi;

^liî

la- ge ; De ma raifon &J^4Bes fens, 3'ay perdu l'empire 5i l'ufa- g?.

ai
t—/=^

^i^mîm^mmwwM
:.:î

—A—i 4 ^^'7. 4 ^x
^

Basse-Continue.

s C Ë N E I II.

TEL A MON, H E S l O N E.

TELAMON.
_ft___ Ji— -ft -6*-^ ^^4»

-l> -A—è-4-1—--# '^-f

V^Ous détournez VOS regards inquiets: Vous cherchez à fuïr ma pre- fcnce '.

_^ ^^ 6
6

-: -

i^

gX—-^^.a » i I —

B A s s E-C o N ï I N U E.
M C ^ sez aH



m-

HESIONï, TRAGEDIE.
KiiioNT. Tr.L.^Mo^.

Ah j ne fuyez plus dcfor- mais Qii'u Perfidie qui vous oiFence. Hclas : Vous vois-jc cn--.6 X ^ >t 5X

^J.

•— xi
Basse-Continue.

iiEËëîËpiiiîÊÊi -
-f—

4^1 _z._!l_'«.±i-B:—X-^-l—i-Lffijgi:—0:4:4:^^ '^—i_ijîi—
finplus fcnfibicàmesfcuxî Je vous plains: Eft-ccainfi que vous flattz ma

M * :i
5

—

Basse-Continue.

-6 * . 4-—t

—

pci- ne ? Vous me plaignez , c'eft me dirc,Inhu- mainc
,
Que je fuis toû- jours malhcu-

iM^Z T >=:—t
J>^- * *-

Si
1 p;-—t— jr-

ËilËË^ÎËlËiiÊËl;
B A s s E-C O N T I N U E.

^" Il I •w L ' itm i—f

»a :



ACTE T R O I S 1 Ë' M E. SCENE II. 12-7

p!i|gg|slg:li|i|g^^S£|^f|g^
reux. Juftc Cich d'un Ingrat les mépris, l'inconftance, Ne peuvent de vos

SiE:pEpEE|EEEÎEEÊEjEl|Ej;—xi—:^x—^ "*'""'

—

'""^ '*—*—--- -m—— =5

B A s s E-C o N T I N U E

|giffl:f;f:[
g!gg|E|

|g^^g|-g:g^^^^
feux vaincre la violence , Ce n'eft plus un fe- cret, Venus l'a fccu char- mer i Qnad Ve-

—4K 1

-^xl —f-

Bass e-Cont in u e.

Siri:
iiS- EEIÊili

plèfe|:|PEE5E|E|;}:g|%%fEte^^
%i=:r---?:t:a:-d:ritra:-f-?-P't-g-g—a:..ii-S.p.^:__|:_j:_^))ti3*:l-

nus le dcclarc.cn doutez vous enco- rcî Mcprifcz qui vont fuit & commencez d'ay-

lËiéElÊÉ|i|EÊ^E!=^ÊÎiËÊÎ-;iËÎÊ
xi-

B ASSE-CONT INUE.



ïiS HESIONE, TRAGEDIE.

nier , Un cœar con- ftanc qui vous ado- re.

6
6 4X *»- -* '^X,^—-S64X , >>3 * JL . .AA —. .

Bas S E-C o n t i n u E.
a

H F. s I ONE.

Ah : que mon cccur y-a payer chcrcmcnt Les premières douceurs qu'il goûtoic en ay-

/S.^ cri

Flûte d'-Ai. le mag n e feule.

lliîlIlliffiiiill^iliiHfeii
Basse-Continue.

5Î



ACTE TROISIE'ME. SCENE II. ne,

pjiifiîii:ii:iiiiiiijiif'=^'^'='=^'pm
mant ! L'Ingrat que j'aymc^hclas • vienr d'éccin- drc fa flamc l Tout me parle en ces

'A\\Y/ ^i

ËlËlËiË^iiÊîi
B A s s E-C O N T I N U E.

:*- jjiigjjjÉiiËaiîiigpp

ZJ

lieux de mon bonheur pafTc ; Sur ces Arbres encor Ton amour eft tracé, Tan-

ifiiÉÉiiiiliigiÉiiiiÉii
B A s s E-C o N T I N u E.

R



130 HESIONE. TRAGEDIE.

dis que de fon ame
,
^l cftpourja- mais^cffa- ce. Paifiblcs Bois^&

==p:z:s:rîr.x4::s:±|iir4:»i»=jiqÏK^

—xi—^^—
*

'"^ * * ' ^^^^^

B A s s E-C O N T I N U E.

ÊSiiiiifimiIPliiiiÉilliîi
vous, cfaircs Fontaines, Qui murmurez dans CCS valons charmansiTc-

W±
^

Basse-Continue.

iiftsiîipiiii



ACTE TROISIEME. SCENE II. 131

moins de nos amours, témoins de fcs fermens , Vous le ferez de mes cruelles pei-

^s^liilîïgliiillip'aîiai

T±^^Ji_-±_i:î.4—Hilif -k^ - ip-l—

^

ï~ 6—1—f—i-*

—

B A s s E-C O N T I N U E.

iTÉlipglliig^il^illIiïi
î:s: Vous le ferez de mes cruelles pei- nés ! Ah 1 que mon cœur va pay-

ilpiiÔiâiiîiiliilSiï
6 tf 4?

i!ii^=iMîpli=pli!^gi^rM
B A s s E-C o N T I N u E.

Rij



131 HESIONE, TRAGEDIE*
/r> . . y^ A - JK . TFlAMriN

pgiiiiiiiiiiiitlÉiiftiiii
cr chcrcmcnt. Les premic- res douceurs qn'i' goCuoit en ay nianv i Q^iov; .'ofrz v^'pu-

il^t^fEp|.|E||j^|^|||||Îj|||i||||x^:|f

xi 5 6

BasseContinue

PI

piïiiiiiiiiiiiiiiiiip^i

nir fon inconftan- ce ! Ahi finifTcz pour niov vôtre injuftc ri- gnrur: Servez vi>' contre

liliilyÉËËiilfiiriiiîii;

!:|::ï!j:-;r:?

I
Basse-Continue.

E|H|E|jÊÎH|ï||Êp|l|rf2p
Î|[ir5|=|-i:î=|::

luy du fecours de l'abfcncc. Dans les Climats fournis àmonobdf- fancc, Ve-

-xi -X-

BaSSE-Co NT inue.



ACTB TROISIE'ME. SCENE IL i3î

nez c uronncr mon ar- deur , Venez , belle Princcfle, Régner d^ns le fcin de la

B A s s E-C O N T I ' U E

giilliiÉllIiPJliiiiiïiiiiiiii
G'ece , C^mmc vcus rcijnez dans mon cœur. Venez, belle Princcfle , R,c-

Basse-Gonti nue.
HESIOXE à part.

gncr dans le fcin de la Grèce, Comme vous régnez dans mon cœar. Il adore Ve
_ 6 6 AA**6 X" l_ _A A^ 6 6 J<

-f.

—X*
Basse- Continue.



T34 HESIONE, TRAGEDIE.

nus» il me fuit riiifidcllc J'aurois quitie pour luy le Souverain des
^ 6

m-—
i=m=i ^É=ëmkmë

B A s s E-C O N T I N U E

TELAMOV.

Dieux: Vous m'outragez endor, crucile, Vôtre amour ecl.uc à mes yeux; O
6 6 -; ^ ^j

;3;i:s: :Jg==j=|iiiiiîB|iJt;fe|i
B A S S E-C O N T I N U E.

miîiïlliiiiilliïiipisill
Ciel : quel injufte partage! Sa gloire égale mon tourment ! V>u5 donnez votre

i||£rî:EEEEî;EîL-i3^Eëi.ï?ïi;;î-:îEï^^
lf_^==:}-*~i±i:î:l:î::|:î:l-M-|:^^^^
Basse-Continue.



ACTE TROISIEME. SCENE II. 135

haine au plus fidèle Amanc , Et vôtre amour au plus vo- lage 1 Vous donnez vôtre

SiiOiiiPl!ïlp^^iiSi
B A s s E-C O N T I N U E.

m
HESIONE.

haine au plus fidèle Amant , Et vôtre amour au plus vola- gei ]e m'égare, je

6 ^ . 6^15 ^ —A *— # t—

Êil^ËîiiiâiiîipliliÊËpÊÊîËi?
B A s s E-C o N T I N u E.

lIppË^iiîiiâlËliîiil-
cède à mes mortels ennuis ; Ne foyez plus témoin de ma foibleirc extrême, Das le trouble ou je

6 6 ' ^-.

—xl""
i;

S:-:t=:: lÊÊËlÉ!;
Basse-Continue.



15^ HESIONE, TRAGEDIE.

iÉiiipliiii|gii=l
fais, Que ne pufs-je,grands Dieux ! me ca- cher à moy me- nie

!ÊEËËlîiiËii;iiÉÊiii;
B A s s E-C O N T I N U E.

mm^^mmmimmm^mmim^iïmmmmmmwmm^mm T^m

SCENE III.
T E L A M O N feul.

VIOLONS.

r i

m'"

t3-
:—T i--*--

-I—

i-pr—tt"

6, /<î 6
£l Lie me fuit : couc crôpc mes de-

34X 4X' J-.__'"^^'^1_ X 4X 6 4 jV
6 ^•^_1^ S?l

Bas sE-CoNTi n ue.



ACTE TROISIEME. SCENE III. Î37

glËfli^li^iïliliiiiliiil

fi, ç j o Venus
, ra pitié me devient inhumaine

, Je dcvois par tes foins trouvermillc plai-

mmmm
B A s s E-C O N T I N U E.

— «;r-

firs
,
Tu ne fais qu'augmenter mapei- ne. Je devois par tes foins trouver mille plai

6 6 4. J

ISS E-C OSTINllE * ^6 A S S E-C o H T I N u E.

S



158 HESIONE, TRAGEDIE.

ip§îiiËËîÉ;^pipi|
:î—4

=te--
W-

lliliiîÉlL%lÊîil^lrJ
firs , Tu ne fais qu'augmenter ma pei- ne.

lilîËîiËiîiiEpÊilîsëiîË
Basse-Continue.

SCENE IV.
VENUS, TELAMON.

lÉiiiitiitiîiliîiiaiiiiilï
RITOURNELLE
Tous.

-^=z: ISiilililSHiiii
Tous.

t-J3. 3li^jsiiiiîîP^i



ACTE TROIsrT^ME. S^ C F N E T^. 139

7

Se l^ffi^ I-+-X -é^x4-

.x_x.

!g^l^gffi!
Egîgpite

i33s;i^sisiS!8iiiii=

Sij



14Û HESIONE, TRAGEDIE.
VENUS. ^^ ^

VEnusnccefTe point de protéger tes feux
, Je vais combler ton cfperancc. Je

-i 1 7« 7(î 1 H »^

t :z^-:
-5

-^
"

B A s s E-C O N T I N U E.

ElîpÎE

piiilliiSlîiggMIllïiÈâ
vais pour ton bonheur fignaler ma puiflance. Mon empire s'étei jufqu'aux bords tcnc-

X 6 é* "** -+—+;-*- r,- W ^ ^ . A-
B A s s E-C o N T I N u E.

^3iltlllipillirîïMtM
breux: Par unenchante-ment je veux t'aydcr à plaire , Profcrpineavec moy fécondera tes

- H5' m
B A s s E-C o N T 1 N u E.

ÎËËipliifel
X ^fX 6



^â-•t-='T^:*--*-

A C T E T R O I s I F M F. S C E N E I V. 141

feux , Des Thrcrors de Pandore elle cft dépofitairc , Je ne fçaurois fans elle achever ce mi.

8=i=i=ipîll!fpip^|^
' w '* — •*•——•^^1 ' A '^^ ^^

— <• 6 6 6 V
Basse-Continue.

-ligpliiËgiil^l
ftcrc , Demeure dans ces lieux , Ec voy ce que je vais tenter pour toy,

i—.
Sil=JlliËiiÉÊiiipËp=iil
Ba sse-Gont in ue



141
^

H E S T O N E, T Pv A G E D 1 E.

pMiiiiÉiliiiSîÉSîiiii
FLUTES.

gSiiiaiîiijiiiiiiiîfiiSiiii
FLUTES.

fort doux.

iiiî;î:iiiÉiiiip;iiiii|fiÊpiii
VIOLONS.

irsiiiEiiSâiisilsiiiaîi

lÊiiiiiîigiPiiiiiBS-iiigi

Sîlpîiîîiâliiîi^Iiiiiiii:



VENU«.
ACTE TROISIEME. SCENE IV. Hi

Ff—

^

ËlliiiiiiliiiSiSilSii
Tendres Amours , troupe charmanre,

.1 _>l!_^At^
Obcïf- fez à mon commande-

iliiiiî-îllpiiiiiipiiîi^ïi
Basse-Continue

:ç=:ç:ï

lii^iiÉijiaiiiiiiiiiîi
ment} Venez, venez répondre à mon attente, Venez tous préfider à cérenchante-

iipiiilliSiriiliâîilliiri
B A s s E-C O N T I N U E.

iiliiiliiiiiiîiii
ment. Venez , venez tous préfider à cet erifhanten.cnt.

-^'iiipîî#l!iiî8ig=
BàsseX^ontinue.

6 s

On reprend U Ritournelle des Finies page i^.



144 HESIONE, TRAGEDIE.
. Dernieit note de la Ritournelle.
. Dernieie note ûc la Mtouincne. *

giiiiâgiÉ^iiiliîîiliillii
FLUTES.

liilî^|î=liMiîirilLfejâi
FLUTES.

ii^iLSPJiiîililiiiliiill
Et vous, hcureufcs Ombres

,

fort.

Amans, dot autrefois l'Amour combla les

doux.

^»f V ' fort doux. ^ •'#• TU*
VIOLONS. WT.^-

VIOLONS.

'^ »'»



ACTE TROISIEME. SCENE I V. 14;

ÎM. A.*^ X + ^ -^_A • .+A*ifei ôiAiA f^i-.*-- -(îi

SgililliilliîiiiiîliiliBlS

iiSliii^siiiliiliitii^^ i

vœux ; Vous qui dans les Royaumes fombrcs,Aprés la mort encor brûlez des mêmes feux.

fort. doux. fort.

:$feJ •Lt^-LltlÊîliippieii^ïiîfiÉil
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ïî:
+v>*

HESIONE, TRAGEDIE.

._i. ;ieeïî:

piSIS^iimiimifeliilii

riililisiilTiÉsJliiilii
RcconnoifTez la voix qui vous appelle

,
Sortez , Sor- tez du tencbrcux réjour ;

fort. doux.
doux.

tort.

i-m —^=.----
iiillgijmrï



ACTE TROISIEME. SCENE î V M7

^lilÉ^lliiiiiiiiÉiiiiii

iiiilliiiîifaiiiiipiïiii

l^iÉliiiSPliiliiiiifii
Ce doit êcrc pour vo» une douceur nouvclle.De fervir la Mère d'Amour. Ce doit

i^î^l^îliiipliiiiii

T >j



! H ESIONE, TRAGEDIE.

ililiiiiiÉiiiiiiMIiJIi

pailiiiliiiSiilipiliîiîli

pili[i|gllliiliiiiiillili
être pour vous une douceur nouvelle. De fcrvir La Mcrc d'Amour. De fervir la Mcrc d'Amour.

iiiii|illiîlgliii!iilii||
4
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S C E N E V.

VENUS, Troupe d'Amours , &: les Ombres des Amans fortunez.

Chccur des Ombrfs des Amans fortunez. VIOLONS.

Sortons, Sortons du ténébreux féjour

,

T" Ce doit être pour nous une dou-

^ ô._.^.,:i- i_
[tîiïjïïi—ïtzzi:*:
"r"T f r'T t"T~ a^^li^iiiiii^
^ Ortons,Sortons du ténébreux féjour , Violons. Ce doit erre pour nous une dou

liiliiiii^ii|^:ëii|i
ceur nouvelle , De fcrvir laMere d'Amour. Violons

Ll:-*.
- -^ .1-

Sortons .Sortons

ÉgilÉlSiiiiiiliiPiii
ceur nouvelle , De fervir la Mère d'Aracui. V i o l o n i

s.
Sortons, Sortons

^-^---^^
i;f:ï:|:|±|:|;î:g^Err|5;

du ténébreux féjour, Violons.

^i^iiiiSi
Ce doit être pour nous une douceur nouvelle

du tcncbrcux féjour , V i o l o n s. Ce doit être pour nous une douceur nouvelle.



i;o H E S 1 O N E, TRAGEDIE.

îiigiiiiiiiiii^iiiii

s

Defervir la Mcrc d Amour. Violons. De fcrvir la Mcrc d'Amour

Slii[iiiillili3illlii
De fervir la Mcrc d'Amour- Violons.

. De fervir la Mcrc d'Amour.

i^iiiiSiiiiiêiiii^liii^
Rcyne des fombrcs bords,nemc refufcz pas Le fccours q-ucj'implo- rc. Ver-
dou

-f-t

Éis!!ilga=iÉiiiiiilliillii
VIOLONS.

g ASSE-CONTINUE.
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A C T E T R O I s I E' M É. SCENE V. i;i

iiiiiigiilSIêîîiiilillllil
fons fur céc Amant les plus charmansappas,Qa'ilpuifleplai-reauxycux,dc l'objet qu'il a-

iiSéliiëlpiP^lïliliîll
L 6 6 6 6 ,

îligliilliiilli!^=
Basse-Continue.

^^ï^-î|iM

t

do- rc ; Rcyne desfombrcs bofds, nemcrefufezpasLefccoursque j'implo- re.

fl-..4î)(-
f.:irtï^i~f. n] t-7-6x—t—f—-t-—T^f——f———|-»-^

i--=: -iîzlW—fl~i—ri"": i=:5=:-i=' =ir—l3dE"£ "î—

B A S S E-C o N T I N U E.
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G H OE U R.

-^--2- .—^

—

lÈÈîèîÉiiliiiiÉiii
Venus , touc fe foûmcc aux charmes de tes yeux

VIOLONS. * -i-

ÉiililîjiîiiiliiiîSîfëiili~
if 6 B.c.

Bas se-C o n tinue. Venus , touc le foumet aux charmes de tes yeux :

EËyilsiiliîîlliiiiiii^l^
Quelle puiflance cft plus forte &: plus grande ! L'Em-

PlPpiiiiËtiiiiiipli

ÉliSlÉlliiiiÊîêftlpi

^

V

B-G. QufUc puUrancc cftplm fofte & plus grande : LLm^
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^u^̂ m^mmm^mmm
pire delà Mer,& la Terre & les Cieux, L'Enfer même obeï:, quand ta voix luy com-

liSiiiiiiaÊiiiÉiiiiiiipfeiïli

-6—6-6—»— -4——t"—-t"* * -* .—I- 6——
pire de la Mer , & la Terre & les Cieux , L'Enfer même ebeïc» quand ca voix luy com-

man- dc. Venus, touc fefoûnietaux charmes de tes yeux :

liiiiiiiiiiîiiiiil^

-Z'i:

mande, g. c.

r~ir'*-iïii C 6 6x1 4-1-1 6 6—ï +ÏJ

Venus, touc fe foûmetaux charmes de tes yeux : b.c.

y

a?
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Ëiiiiiiiiiîiiiilii -a— JL-

8?
Quelle puiflancc eftplus forte & plus grande] L'Em-

:î|iî|i;^iiiiiiilii!Èiiip|^|

ÉlfS^ÉiiÉÉPiiiÉlSii
B-G. Quellcpuiflancceft plus forte & plus grande'. B-G. L'Em-

liÉlliiigiiiiiiîliiiiiii
pire de la Mer, & la Terre & les Cieux. , L'Enfer même obeïc

,
quand ta voix luy com-

ppil^l3ipl=J^iflëlSii

pire de la Mer , 5c la Terre &; ksCieux, L'Enfer même obcït, quand ta voix luy com-*
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t .r I -I \ If
,

îiliîÉiïliiiiiiâi
man- de Venus, tout fc Toûtnct aux charmes de tes

maa- de. B-C. Venus , tout fe foûmct aux charmes de tes

±s^i^^S^iiiii^
yeux : Venus , Venus , tout fe foûmet , tout fe foûmct aux charmes de tes yeux.

sl=$Êig|li!iî^iîi!iiiiilîî|ii^
yeux : Venus , Venus , tout (c foûn\et,tout fe foûmef aux çhatmcs de tes yeux.

plllillÉiiriSiligpiil
h Oii i ^4 (î-5-1 -I—..^.-^^l.-^-^-*

-- -^ »

SE-CoNTINUE* ' ^JBasse-Continue
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Lentemtnt- .

[

iiî|riTî%iiîiJ«fiiJiiiai^^
Premier Air des Ombres des Amans fortune::^.

É^mm^^^^^^&$^^

t

igSîiiîiiaîMigiii

iWâîSllliililÔîilitîiliîl.l;;i

pÉiiiiiiliiijiîîiipiiri-r

A.

iipiiiiiliiif|gî;iî
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UNE OMBRb FORTUNE'E.
AIR..

H7

'zd~

Jufqucs dans le fombre féjour On reflcnt les feux de l'Amour , Son charmant flam-

ililipiglïipiiiifeip
Basse-Continue. «

beau nous éclaire : Il eft le fcul qui peut nous plaire
,
Quand nous perdons celuy du

6mm^^^^^
B ASSE-CONTINU E.

jour. Ilcftlc fcùl qui peut nous plaire, Quand nous perdons celuy du jour.

^>^
G 1. 6 6 . ^ _î_

^
C 3

Sasse-Continue.
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ailiiiiiiîiiiiWpirîi
SECOND AIR.

ifs:^
* »•«—

'

ÉISSSpgBIllIlliiii

iiiiiiiiiiriiigiiiîiirîiip:^^^

ÉiiiliîiÊFeÉîipiiiiii

rittiii,i!siiiaËîia@îiii

MiJiiiiipiiis|îiîl|!igpiit
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ACTE T R O 1 S I E' M £. SCENE V. rj^

Aymablc Vainqueur, CherTyran d'un cœur,Amour, dont rcmpirc, Ec le martyre Sonc
doux.

l h I

î
VIOLONS.

sg^iiiiii^piijiSM:
Bas s E-C ONT IN ue.

Hëi=;gÉëgËg|^!l^pÊ|iilpÊip$ipi|ig
pleins de doureur; Joins à mes charmes L'effort de tes armes , Hâte mon bonheur

Pi^iiSlpili
&. 4 6 ¥i6—6X-|. t

^i \--M 1 1"+~
6 ïk

A éXhs-
i§lli

t—

^

\tt=L

Bâ s s £-C O N T I N U fi.



I^O HESIONE, TRAGEDIE.

liligîlliltiilliliiitêlliig

sJliimiPiiiiiiMiiliiii
Basse-Continue.
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llIlitPigliîii^iiili
feux Tu fçais charmer, Tu fçais défarmer Le Dieu de la Guerre, Le Dieu du Tonnerre Se

i^^^^^^m^^
Bas^e-Continue.
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l^iiiîililiiiilÉiiiii
laifleenflamcr, Daiis les Enfers, Aux Cieux, fur la Terre, Tout porte tes fers.

iiiilliiëliiilîiiliiliii

A s s E-C o N T I N u E. ^ "v' On reprend te 2. Air, fage ijS.
"•"B A s s E-C

VENUS à TcUm«n,VENUS a TcUm«n. A"—• ^

j
si;

Lecharmeeftfait: tu vas attendrir rinhumaine ^ Mais les iiiftans font preci-
--4.

B ASSE-CONTINUE.

7 "X

ÎÊiiîËiÎËiÊÊl î- ^

pii^iiiiiiiiiipppiigiil
X

eux: Qu'elle parte avec toy
,
qu'elle quitte- ces lieux; De mes enchantemcns la force fcrà"^

B A s s E-C O N T I N U E.

feËîÉËiiÊ^Êi
— -ifc^^-<i «I lam*

s
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p^|i^;^|iiî|iiiiligii|
vainc, Siton Rival s'offre à fes yeux. Tu parais inter- dit... quoyilorfque tu peux plaire?

Basse-Continu».
TFLAMON.

gsjpi^iliiiip^iiifgii
"'"'

Lorfquc tu peux loiiir d'un fort char- maut.... Helas ! un tel bonheur doit-il me fatis-

K 6 6X -6- 4 ^ A •^

B A s s E-C O N T I N U E.

0"-; rr44^

faire
,
Quand il faut l'obtc- nir par un enchantement. Non,mon a- mour pourra âc-

ÉiÉillilliiiî3|:lËi=i^iiii^-^
B A s s E-C o N T 1 N u E.
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_ ft ,. » ^ ^ VENUS.

chir l'objec que j'aymc, Pour moy tout autre charme cft un charme fatal. Goûte au

t 4 3X—

Si 4=1= — .1 f . .U—

^

-

B A s s E-C O N T I N U E.

Pi^iS^^
moins la douceur extrême De dcfefperer ton Rival.

ïl-^-^i^iii
"rW

-»

Basse-Continue.
-r

FIN DU TROISIEME I^ÇTE.
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piiîiiiriâriSiiiw^^^^^^
ENTRACTE.

p;5 ÉiffiHpgliiîililili

ijiiigiiigiiiigiliiiiiii

feiiiii'iiiiiiitiiiiiiii

siiiiiliiiaËiJliiBiiiii
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ACTE QUATRIEMES
Le Thcatre reprefente d^un côté la Viile de Troye, de Tautre àcs Sois,

dans le fond la Mer ôc le Porc de Siiigee.
t.Ttr>--t/T(rwvafv;w

J -^^^ir^^WTgrv:VTj^. V-<iN^ty^r^: VTg--W^fvt^ÇNJ

SCENE PREMIERE.

:p 4^

A N C H 1 S E fcul.

Sài:
VIOLONS.

::E:z:it^i 0Êé
6 X
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liggilÉiiiippiiiiiiiiiiil
(^)U s'adreflent mes pas.... dans ces funeftes lieux Quel Ipcdaclc Venus vienr d'ofFir à mes

iii^iiïiiiife^i^liiPJiiîLl
Basse-Co n ti n ue.
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iiiliEî=i|iiiËi=iËËilÉi§iiËÉip|

Ml

5-

yeuxO'ay vu hperfidcHcfi- one, Jurer à mon Rival d'éternelles amours; Que s5t-ilsdcvc"

5-
7 6

B A S S E-C O N T I N U E.

B

s.... ô Dieux, par quels dé- cours Ont-ils fuy la fureur où mon cœur s'abaa

S^isifeËiiiî
B A s s E-C o N T I N u E.
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ÉiÉiiÊSilpiËPÊiiyiîÊÉîiÊiËg

donne ? Dans des de fcrts affreux, je m'égare , je cours.. HeGonc. .. en vain je l'ap-

.— fî

:r$

J6

JL.

Basse-Co nti nue.

iiiilÉiiËîliyilËîÉÊîÊiÉîÊpi

liîilJliÉâiil
pelle lEllcaynie mon Rival iringrattc! l'Infidell: i. . Ellcapùmc trahir i Ciel ! en ce mcnj-*

ï=|ÉiP=jp^=iii!lP:-=îië:iii
B A S S E-C O N T I N U E.
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^ËiiÉijifîiÊliiillii m

jour, Où j'ay quitté pour elle , La Me- rc de TAmour !, O Rage • o Dcfefpoir! couros à la ven-
6 X 4. 3X X^^m^m :5rzri:=: 3=^--^

B A s s E-C o N T I N U E.

SI t^î til.l"l^i"l"v'f"l"i{"3~ »

"'
rArtî—iilpi/

geance , PunifTons , Immolons un Rival odi- euXjQuc l'Inhumaine qui m'ofFenfe Le
6 X

X ' » .Il -.^.§1 » I
' O <i II X I II t^iV '— *T

Bas s E-C ONT inu e.
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-i-4,V^mmmM^ doux.

-^Tmn
voye expirer à fcs yeux.

Basse-Continue.
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Mais, elle vicnc. je

a
(t

;iÊiîîËë

liËËIËËËifÉiËiiiiSiiîtËiËiËg

! —4[ —U-iç^ j -i-

—

——QL-I. . ——

—

tremble.... & mon courroux timi- de Cède à de tcn- dres monvemcrs ; Jufles

^^ 4 ^X >

^^^m^^mm "-$

Basse-Continue.
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iilÊgiËîËiiBiliËîiëikiÉêîs^^

^-^*-^--iii|iiiÎEg:||îEg|g "il
' Dieux î.deviez-vous-avcc un cœur per- fi- de Luy donner des yeux G charmans ? Juftcs

ïiiii^iiiiliÉigiilpPiii
B A s s E-C O N T I N U E.

^
for
*•"* 4-^

Énië^liMlST-T-^-rt"

=ift :î^
/^ -

,1::^

Dieuxidcviez-vous avec un coeur per- fide Luy dôner des yeux fi char-mans ?

B A s s E-C o N T I N u E.

Yij



jyi H E S T O N F, TRAGEDIE.

SCENE IL

ANCHISE.

HESIONE, ANCHISE.
A^(_rt^it. A A 4 4 A A _-^-~ »-/

Ma prefcncc vous trouble... ah ! jclevoy.ctu- elle , Vous cherchez un autre que

l^ii^îÉlËiÊiiii
Bàssk-Continue.

HESIONF. ^ A ^ ^;f:i_A._ — ^4-^

m^

moy ? Je cherchois un Amant fi- dcUc , Et je trouve un In- grat,qui me manque de

'^ A —•— 4—yj—1~

E^mm i^îÊËîË-pi
$.A s s E- Ç N T I N U E.
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ACTE QJJ A T R I E' M E. SCENE II. 17^

foy. Perfide
,
pourfuivcz , vous, qui venez d'éteindre Les plus aymables feux, Mais que

-3::

X"

?

Basse-Continue.

fais - je ? pourquoy m'en plain.drc,Quand Venus l mon cœur prefent^e d'autres nœuds i

S6 6 ' 6

i^^i^piîipiiËiiîiËii
B A s s E-C O N T I N U E.

HESIONE.

Porte luy donc tes vœux. Tout cède à fcs appas , tout cède à fa puiffance
,
Mais long-

5ïs:^==:î:î

Basse«Contiiiue.
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piliSÉiiiiiliiiilÉli É^îi
temps dans tes fers crois-tu la retenir? Va, je laiflcà Ton inconftance , Ingrat le

l^iriitSiÉîoilliPiiiiÉiiÉ-ji
B A s s E-C O N T I N U E

îiEiiiMiiiipJeiiiiiaili
foin de te punir. Va, je laifleà fon inconftance

, Ingrat, le foin de te pu
.u.u «c i^ puu.i. va, )c lauiea ion inconltance, ingrat, le ioin de te pu-nir. Apres

[f:T:rir^j:ïE:ïî|::{E?5=:~rp|--~î^^

B A s s B-C O N T I N U E.
i-~t

, .
T. . HESIONE.

..tant de fermens d'une amour éter- nclle ! Après tant de fermons de ne changer ja-
p—— *-

1

B A s s E-C o N T I N u E.
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HESIONE.

ACTE QUATRIEME. S C E N E i L
.A a. ANCKISE.

-Aof-j—î_Ê—a—r_2:_a:. ^-

mai.s. Vousbrû- lez d'uneardeurnouvel- le. Turenoce.sParjute,àdes nœuds fi par

X
BasÎSE-CONTINUE. "^~

•"! -^

:=i::î:
^^ ANCHISE. 4_4 t * I A

iïiiilliiîii^^j||i=gî^^
faics

- ^Que n'eft-il vray ? du moins que ne puis- je le fein- dre ? Ah-vo'regncz trop dâs mon

ïiiiiiiËi
B ASS E-CONTINUE.

^fi^UllliiilV
(f

iiiiPîiilïiiilIlIgjHgB
cœur. Je „= fçaurois piu.me contraindre. Mon ttouble.mes regards , trahif- fent

5;
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B A SS Ja-C O N T I N U E.

gueur. Mais quey! vous gardez le filcnce.... Qu'entends-jc. quel foûpir vient de vous échap-

HESIONE.

r:r::|::r:|:?:|z|iix|:j|^

pcr > Ah ! laifle- moy , cruel , après ron inconftancc , Q!!î t= ft"- il de me nom- pcr >

:£=:% iËË -m-
»—•— 6- *» iiiË|Ë|ilP-l

Basse-Continue.

^gipipiiîliailliiÉiliipfti
Moy vous tromper i ch bien, barbare , Ma mort va vous prouver ma foy... Arrête

,
hc-

—4>— -.—Jt

fespiÊSË|EiEEJEÊ|EE3E|EEi==g5
B A s s E-C o N T I N u E.
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iiiÊsiiiiîiililpiiilîiîi
las ; que fais - tu î quel cffroy.... Qu^elle foudaine horreur de mon amc s'empare 1 Pour-

SiË:|=i=liilÊÈËiP^=iil=M'Ët=îÊÊ=3-6f -—

B A S S E-C O N T I N Ù E.

Etïi=»=.^

pili^liifgiilifiËillii
quoy veux-tu mou- rir. .. . vivez plutôt pour moy ; Cher Prince. . , quoy i Venus. ..

.

"T e^ -ï^ ' '

:!±iTj4.:|=]

B A s s E-C O N T I N U E.

quoy; Venus elle même N'auroit pu... Mais que dis-jc? clic a fçij vo' charmer jE lie a trop de beaj-

iiiÊiîË^Ëil^llgfililpiilll?
z

B A s s E-C o M T I M u £.
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iiijÉiiiÉËÉiiiiiii
tez , elle eft DécfTe , elle aymc

,
Que de rai- fons pour allar- mer? Ahi

r'. . ( 6-f Jf—r^^—4 ? '"ta^w

:ter::
3

Basse-Continue.

auenat'ellcencor quelque grâce nouvelle j Mes mépris à vof yeux braveroicrtsô cour-
^

6 A
^ ^

6 45

"^

b 6 ' 6 6 6

lïgilipSlpiHtpÊggili^^^^^
Bas s E-CoNTiNu e.

X
roux

r^-*t*f-

Plus i'aurois à quitter pour vous, Plus vôtre gloire feroit belle. Plus j'aurois à quitter pour
^

.

^
K 6 ^'X 6 4 iX - 6 6 6

P!:ii=ïlii^lSflilij-SiSi!itiîi
Basse-Continue.
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x

liiSliUiHPiîlilêMÊii
vous, Plus vôtre gîoitc feroit bel- le. MaisTclamon.... O Dieux! par quel enchante-

^iiiiiiliilipiiii"*"^"^"'
:|:

B A s s E-C O N T I N U E

ment, A t'il pu me fur- prendre un regard favo- rable?Helas]en ccmomer,QiJclfouvenirm'ac-
—^——^ A ° * IS

'

x

—

B A s s E-C o N T I N u E.

?

piliiPpliiiïiiS^iiiiil
cable ? Mais ma raifon revient &ievoymoner- reur:0 Venus, ialoufe Dé-

fi . . X

B ASS E-C ONTINUE.
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^iiiiiSiiiïi^iiii;iPilS^
cfTc, Qn'efpcrois tu par cette adrcfTc î Du crime de mes yeux j'ay dcffcndu mon

K (î _ /-T> 6 6 6

m-

Basse-Continue.
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3^iilîiî^pp=ii

|gE||y||fepp|||iÉï|
cœur: Par tes ef- forts mon feu s'augmente en- cote ... Prince , c'efl: vous, c'cft vous

m
î-

llliiiiiiiiiiiiillîiiî
B A s s E-C O N T I N U E.

L^il^ËiiiSËEili
feul que j'ado- re.

B A s X E-C O N T I N U E.
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Aymons-nous Aymons-nous. Nos amours de Venus caufent la jaloufie, Ren-

iii^siiSiîjiiiiiîiiiJiïiiiii
Avmons-nous. Aymons-nous Nos amours de Venus caufcnc la jaloufie, Ren

Basse-Continue.

œiiiiiiii^iiiiiiiiiÉÊgi
dons fon cœur encor mille fois plus jaloux. Aymons-nouSjAymôs-no'jAymons-

li^iifÉifeiii^iiiii
dons fon cœur encor mille fois plus jaloux. Aymons-nous,

6 6. 6

Aymo5- no'jAymons-

siài^i^^^^irti
Basse-Continue.
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p^iiiiiâllsipjiiiîi
nous. Quand fa fureur dcvroit nous arracher la vie, Mourons, Mourons en

iigiifliÉii^^iiijiigiii
nous. Quand fa fureur dcvroit nous arracher la vie. Mourons, Mourons en

» i 6-1 ^6 6xo— i

—

X —I T 1—+—î-

B A s s E-C O N T I N U E.

des liens fi doux. Aymons-nous
, Aymons-nous, Aymons-nous

,
Aymons-

||ÉËtJÉ|=Jii;g|Éiiij|gÉÉiJ^â|iiiig
des liens fi doux- Aymons-nous

,

Aymons-nous , Aymons

,

4 4-5X

—

I ^—* { 6-1 56 T-T-X T-ï —
Basse Continue.
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idbEgEElÉiElEEt
nous

,

Aymons-nous.

Itiiliiii
Aymons-nous , Aymons-nous.

iHi^iifJ
^ -f -t 3X

Basse-Continue.

SCENE III.
VENUS, HE S ION E, ANCHISE.

VENUS.

V>'£n cft trop : ]a douceur fûc toujours mon partage; Mais, en un feul mo-

:î=EE^
B A s s fr-C O N T I N U E.



HESIONE, TRAGEDIE.
184 H E S 1 U N t, 1 t^ A u c u i n.

H- . . , T /_: 1 1^ u,; Br 1-, D ^^» \;^/^.,c oiu

-11?

cnt l'Amour change les cœurs ; je ne refpirc plus que la Haine &: la RagcVous allez l'un &

iiiiiî; ;îii==3:
B A S S B-C O N T I N U E.

KESIONT.

1^ s^ à

rautrceprouvermesfarcurs.O Ciel 1 fuyons fa violence. Vainc pitié, ccdezàmaven-

ANCHISï. A

IlILlitiiiliilÉiliiiiiiSSE
O Ciel ; fuyons 1^ violence.

BEÈ|ppg|ilÉiÉÊÉjËi:liËiEdl
Basse-Continue.



ACTE QJJ A T R î F M E. SCENE I I I. lîS

lfeii^=iiiaîii*iiï;iii
gcan ce.

i^StH
VIOLON i.

A punir les Tioyens juftetnent animé Ncp-
doux.

lEE|:E~pEi-^

ïiiilliiiipl
—— ^^ Tou . ^ V

H- ::ç:

:i

Basse-Continue.

iilIlîiîîîlIliiîitlifli^pppiÊîitâ
""^J""'"^^J"*~ O* ^""'T " ' " I — II». »^—»—^^1^— ! ,. M ,

——- »>l^ Il I I IP**"*—1^»—1^— -il-.— - I -—.4 —^^

tuncalloitcaufcr un funefte ravage, D'aff eux déborde- mens auroient décruit l'ou-

|E|-E:îli=yilEP=N=feî=^=P|
^3

ni^éùiÉ^É^lïii
Basse-Continue.

A a



tu HESIONE, TRAGEDIE.

vraiTc Ouc luv même a forme. Pour fauvcr ce que j'aymc , J'ay calme fa fu-

imim=é=^^^^^^^^^^-

Bas SE-CONTINUE. V'

._7<î.

^I==:i^ -:s^=

^ ™ iL r.t.na fon bras . Mais c'en cft trop je vcuxmoymêmc Uunter contre des In-

reur , 3'ay retenu fon bras

,

l^i^lPipiilillMiîiilii

Basse-Continue.
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,S7ACTE QJJ A T R 1 E' M E. SCENE I 1 î

^
grats. Dieu des Mers, viens fcrvir une haine fatale, Fais fur ces bords régner l'horreur ^

fort.

;é-Ôî3:ii™^=r:

ligêi^^i^r^P
-6

^

B A S S E-C O N T I N U E.

ippgâîi^iigiâj^ig^
Que ne rcflens-tu ma fureur , Pour mieux tourmenter ma Rivale.

S

t. J..

V 6 ^ j ,

:0NTIN*E. "^ PreUe.

Aa ij

B A s s E-C o N T I N i7e.



i88 H E S I O N E, T R A G E D I E.

T E M ? î s T I.f S T I. I

VIOLONS.
1—

,

——t-
7 ey

iîâffilSIÉiSîl
fort. wl ioux. foii.

V-* ^-/

|3 mi
-^=v ^^^>—

t

doux. fort.

agi

"itHsI-

lé- liîlîBliEÎSt^
o» v^

E^î|:
w- -¥-

fûit.

^«^
illlfîf»*^'

EÎ3

i



EÈ

ACTE QJJ A T R î E' M E. SCENE I î 1. i??

Pli:

S; apinsiîgiï
V^ Vta> V^ V-^ ?

EÈiE iiS8î=iS
Jo^-t/—* -C/ -V^ <^ ^

^^ \^

=Ë
.^-. [H:±fei: -^^

-*^ 6 6 ?
.4.

4+* ^~M""'
»wi' i>^ S^ S^



I5>0 H ES i ONE, TRAGEDIE.

mÊ^M^^Ê^mk VENO
.Jl

On répond à mes voeux.,.

doux. fort

Neptune me féconde

lilËiîSËi

L doux.
^'^"'.^"Ti A

deux,

doux.

-P
fort.

fort-

i

--fIlliSiii
B A s s E-C O N T I N U E.

_it
—s-—

laîÊssiiMii
V_/' V^y V^ Vw^

^ iijsiisifjgîiiaEàiiî
I I —1-¥ y--'»—

I
I

liîiï

3'entens avec plaifir ces affeux fiffle- mens...
d»ux. fot(.

f-

doux fort.

SiiiliiP^iii
Bàsse-Continuk.

KJ KJ- V^V^
=?

s-/ ^>



ACTE QJJ A T R I F M E. S C E N E ï I ï. ipt

||igEi|gg^|^Ei;|i|^EE!E|E|E|j|g N

EÈ
„X_^.

Les Vents foule
doux.

venc l'Onde.
fort.

La Terre frc-
douï.

ffigpiÈilEEEÎiîëgi
v^ v-y V^ ^w' v^v^y

s

fort

il

Siîî^-i5=î

^ doui.

fSSiii
B A S S i-C O N T I N U E.

Bgii—--^—--•^—^-{-'

mu.-

.-^...t.

E£rF:*=-3

iî

-X-

LeCiclgron-
doux.

de,.. Une foudaine hcti-

fort. deux.

fort.

fort

Basse-Continue.



IfZ HESION L, TRAGEDIE

tt^.:|—it-j8i-4-¥ *-trgr=r=::z:r:£==E:l±z^r}rjrPI - ±zz=z

reur,confond les Elc- mens. Une foudainc horreur, confond les Elc- mens.
for

-îî;

:»-

X

^^iffl
î=pËi:'i fort.

igïp
U

foie.

Basse-Continue-
E|Ei;:

K^y^
fot(.

ait
,1.

(_X_^_.

^9**: :—;/ .

/-^/-^ r^/^^ 4.—— <•< —.>—>

iitiîîgÊ=^^i=ipËËï5|Êi5^
B A s s E-C O N T I N U B.

^^ W <^\^



ACTE QJJ A T R I E' M E. . SI C E N E IV. 153

SCENE 1 V.

VENUS, NEPTUNE. Troupe de Borées & d'Aquilons;
doux.

^Êl=|EEE^E^i t=t:îEiEEî: --^

±

,5..

Je viens à ta voix qui m'appelle : Ma haine en ta faveur eut peine à fç ^1-

|:ff=:r±niS

B ASSE-Co NT INU E.

- ' iiii.nn .i f^fft m I -I -••! -~ I » » —

—

.Jl

.S^-f-

|^gÉtËiaHga:|^^l-:îl|-Ëfei|i
mer; Contre une Ville criminelle j Qu'avc^i plaifir je vais la rallu- mer»

-t III ^——4.—..t..,, A|-— W-——6-^*'—r'

4-±

^3

B ASS£-CoN TIN UE. B b



Î534 i H E S I O N E , T R A G E D I E.

=î^^i^i5iî5i~a
^- illiiiiiiiiliiegaiiigi

f -rTTtu:::!—:r::i=:]

A ./ CJuc touc

Ç A SXE-C Q.N.T I N U E. -t*

IBlpiiPSièi-iilisii

ttfcHÉLSiiiiilliii
—^j—^-fcrvei- cy ma haine,Que tout fervcicy ma hai- ne,Queles flors in-

îg!î|iaiiiif:iî!îîili-î|i .-6-

B ASSE-CONT INUE.



2iï

ACTE QUATRFE'ME. SCENE IV.

iii^igiiPiipii^ipiiSii
^

non- . dent CCS iicux^v^eies nots innon-

iiii|igaf#i^i!îSiiîîii
B A s s E-C O N T I N U E.

z|gg^gg;^iSg|ig|^|;^||ii
dent CCS lieux. Tyrans des AirSjVcnts furieux. Sortez, Sortez, brifez vôtre

ii^iiiiiffilgiiiiigi
Basse-Continue. B b ij



I5>6 HESIONE, TRAGEDIE.

lis: iJitîiîiiiiîÉiîJiëi

fhaî- ne. Tyransdes Airs, Vents furieux, Sortez, bri-

fhr^^

B A S S E-C O N T 1 N U B.

élu ^.jxl-fcf-i— i-j

—

^^—^îi

^î'î'flîrtgfl^^—I—^
fez vôtre chaî" ne.

îiatiîâSiî»

Sortez , Sortez

,

brifcz vôtre

±:y±

B A s s E-C o N T I N u E.



ACTE (i_y A T R I F M E. SCEN^ IV

fo«.

^1 :^^ëtpg^^i
ne. brifez vôtre chaî- ne.chaî- ne. brilez votre chai- ne.

——^— — ^^^ 4 3 ^ r

Basss-Comtimue.

a#^
sirr~£:

B ASSE-COUTINUE.



«^
; fort vite.

•V IH E S lO NE, T R A G E D I E.

iiitmitfpiiiiafiiiffiii
PREMIER AIR des Vents.

X
-9

—

{ig^giijîpiiigii^i

siaiiiiii^iÊliâ^iisi

iïsi[iÉîafi*îipîî|iîfeiiiii3||

Iiitïïpllsie&sliH



ACTE QJJ A T R I E' M E. S G E N E IV. ic;^

.<- i^i u J

é:
.J

iî«isaissiaii^!liiii

il^a^iistlfeiâS^îP
"'-i''

=SâÊ
-f-

:

il.<T

^:^:t::zzj; :::^:ï:
>* —

;



zoo V = H E S I O N È, TRAGEDIE.

=ÉI5Éliii
doux.

iJiHiilËËtl
VIOLONS.
NEPTUNE.

t|:|_z_-

i„ 6 6

l^îîîîjlîi

Basse-Continue.

Renversés ccsPalais,detrui;5s ccsRcm-

^^^^^mM0M
parts, Que le troubles l'horreur ré- gnent de

iteiîgi^iîill

Basse-Comtinue.



ACTE QJJ ATRIE'ME. SCENE IV. 20 1

pî=iifmiîiii^iiiîi!iii
h
-9-Êî^pËJifiaplËglgl^iapplBËg

toutes parts. Renverfons ces Pa- lais

,

Rcnverfons ces Palais , détruifons ces Rcm-
k y .#« ^.'X 6 6 m. ^ 6 6 6 6y -4^ 6 .'H 6 6 A*<5<î 66

B A s s E-C O N T I N U E.

aSiS .iiiiiiiii
__^J!^ i—

—

I 4--»-* *— ^4—, '<rT<«rf *A^t-^-*-A-*-4'lTiT-î"^ *-»^-r~

parts
, Qil.e le trouble &; l'horreur te- gnent de toutes parts

jii^iiilgppsiifeiÉ
Basse-Comtimub.

Ce



ZOi HESIONE, TRAGEDIE,
C H OE U R de DieuTC Marins & de Tritons.

^iisgSsâlÈiiîilppIliil^'B

giiiii^f^ië^^ii
Renverrons ces l'alais , décruifons ces Remparts ,

Que le trouble & l'horreur re-

âSsUlSiS^iltlg
Renverfons ces Palais , détruifons ces Remparts, Que le trouble& l'horreur re-

lîifilipliisiiÉlspiîiÉI

smiiSilliiliîiS
gnent de toutes parts.

y j Violoai.

gnent de toutes parts.

m



ACTE QUATRIE'ME. SCENE IV. Z03

lîr^-^"
±. l^g^iiiiiirëiiiiiii •

Rcnverfons Rcnvcrfons ces Pa- lais , décruifons décrmfons ces Rempatcs, Que le

g_||±||JJ;^glJ__££±g±^
Renvcrfbns ces Palais,Rêvcrsos ces Palais, détruifons ces Remparts

,
Qiie le

^î^iiÉ^îÊi^^pl^^i

^Sii^l^^^l^
troiibjjc& l'horreur re

fi:

gnéc de toutes parts. Renvcrfons , décruifons

,

^ Violons.

i
trouble & l'horreur re-

Viol.

gtîêc de toutes parcs. Rcnverfons , détruifons.

Ce Jj



>o4 HESIONE, TRAGEDIE.

-^- Mk^Mm^m^my^é^
î=ri

llliiiiiiiiH
Renvcrfons ces Pa- lais

,

détruisôs c-s Réparts,Qiie le trouble &: l'hor-

Renvcrfons ces PalaiSjRcnvcrfons ces Palais , dccruisos ces Réparcs,Quc le trouble &rhor-

i*Wiiîfplï^^3îiiPëiiîti|

:i fiisigiiiiir-''*j i_

reur rc- gnent de toutes parts. Renverses ces Pa- lais
,

illiliiîiiiiiÉi^i
v^ V V'iulons.

reur ré- gnent de toutes parts. Rcnvcrsôs ces Palais

,



ACTE QJJ A T R 1 F M E. SCENE î V. iOJ

^^^^^^^hgmMi^m^^fi^m^p
ii5î3iîÊ^ir#MiMiîÊ!iiiîÉg

Rrnverfons ces Palais, dctruifoiis ces Rcmparts.Que 1= troublcfc rhoircur r:

iiiilliliiSiiiiii
Renverfons CCS Palais , décruifons ces Remparts,Que le trouble & l'horreur re-

pii^JipîSiSsSi

iiîgs::^;:r

gncnt de toutes parts.

•_.4-_x..^_

gncntjdc toutes parts.



Xo6 HESIONE, TRAGEDIE.
Vite. ^ y

SECOND AIR des Vents. ^ "^"^

SiEiESÊ iîi^iiliî-^liili

ipslËiiîi^ipiËii

ï^ip^âmSiiÉSi
Et;
liiSigiiiiaîîîiiiifiiaiSii

h:



ACTE QJJATRIEME. SCENE IV.

miiPiiiiiiiilÈ

207

Eiiiil;lii=

l^^ilii^iifl



ioS- HESIONE, TRAGEDIE.
VENUS ET NEPTUNE.

iU^f^iiiiiliiiiJiiii
SS. doux.

VIOLONS.
vite.

VENU».

j^sp^gggjrîiiîiil^'
Amour,laiflcagir ma fureur: Amour, laiflfeagir ma fu-

VltC.

NEPTUKF.

Furcur,vicn régner das mon cœur : Fu- rcur , Fureur, vien rcgncr das mo

gtfiaiÉigis
Basse*Continue,

'



ACTEQ^UATRIE'ME. SCENE I. 10^

lfiilil|iiiiî:!iiiEiliii^^^^

i
* r— ^ * + ^

On nous mépnie', on nous outrage

,

A- mour. Amour, laifle a-

llIlîliFpiiiJliiiliiiiîiiil
.1-

cœur. On nous mcprife , on nons outrage

,

Fureur ,\iés rcgner cas mô coeur, vies régner dis mon

B AS S E-CONTIN UE.

îiiâMiiyilÉiiiaiËiP

Dà



ZIO HESIONE, TRAGEDIE.

flpîiiiil^âlilliiïlii-ii

ÉÉSiiiliilliîiliii:iiil
gir ma furetir. Amour,

X
laiffe agir ma fureur. Répandons aâs ces lieux 1 horreur

^

-+^ iilîllii^llîlliliiiipliil
cœur. Fureur

,

Fureur , viens régner dâs mô cœur.Rcpandons dâs ces lieux rhorreur,Sccon-

+?«-^

B A s s E-C O N T I N U E.

l u



ACTE QUATRIE'ME. SCENE IV. m

l^ftiiî^iliSîisaili

Secondez ma ialoufe rage. Amour , laiffc agir ma fureur

,

Répan-

ÈMmm^is^î^Mm^M
dez ma trop jufte rage, Secondez , Secondez matropjufte rage, Répandons dans ces lieux i'hoi-

[^^=t^--x:i:lHî*:rj:±±±ttî:t=iI=t:t:l:s:i:I::î:t:*=^^giil&MiM^îlii
Basse-Continue.

Dd ij



llii

t:

H E S 1 O N E, TRAGEDIE.

iiipplEiilMllîilÉsÉilMl
dons dans CCS lieux l'horreur

,
Secondez ma jaloufe rage. Secondez, Secondez ma jaJtufc

h:liiiiiÉlilfiitîiiîîlïllÈïSi
reur, Répandons dans ces lieux l'horreur , Secondez ma trop jiftc rage, Secondez ma trop jufte

fiilppiiiiiiriiiigiBiiiii
Basse-Continue.



ACTE Q_U ATRIE'ME SCENE IV. xiy.

i3g|giiiiii:ji^spiiiii
ngc, A- ir.our, Amour, laiffe agir- ma fureur, Laifleagir ma ftireur ,

Amour,

rlzifzifii::^:}

iSËiilliiIiii^îi3''ii
±.-4-

ra<^e, Fu- reur. Fureur , viens régner dans mon cœur,vicns régner dans mon cœur, Fu-

h:iê:isS^iiiiiMiipSîsîîiE
B A s s E-C O M T I N U E.

:^=—:



2.14 HESIONE, TRAGEDIE.

fort. Fui du Duo. •

î|gijil]i=iëî==|ijigg|iûi5gi

7

laifle agir ma fu- reur.

liîiSild^ÈËHiiiliiiiÉjïïpl?
reufjviés régner dans mon cœur

h:

Qu'un Môftre furi- eux forte du fcin des

iL!i|Êgî|ii||lggS|^^^^-«- seeîeee;?

B A s s E-C O N T I N U E.



ACTE QUATRIEME. SCENE IV. »'J

llipÉipi|ilE=iiîâl;|É|pii=lîiil
_i_^-„-.__-^„-.-.,

On nous mé-
jufques au mot fin.

li^iiiiî^iiiliieiiiS
EauXjQu^il caufc fur ces bords mire malheurs nou- veaux. On nous méprife,

jufques au mot fin.A

Bas s E-CoNT ] nue. bare 20^.



2.1C HESIONE, TRAGEDIE.

ïïiiir-îiigllMifsiliïîiiiJiiisi

.1-

Ce Monftrc va fer- vit ma haine & ca tcn- drcflr ,
Tclamon fcul peut

4 . 6 ,.

f^~lî--îîf-f-
Ba! se Continue.

X

6
4

"^=:::z=:-î=:;;/=:

fggiiÉîfeîiiÊi:i^îÉiiiîÊïÊ^^^^^^
vaiicrefa fureur; Si le Roy vcuceifin que le ravage ccflc, la main de la Ptm-

\. 6 6 6s
i 6 , : 1 -n—V- -l - f-

iSÎEïE?E
gli;pEi~feEî :ÊîiiliÊiiî3#i

B A ssE Continue.

_*l-.-
l:r::i:f:î;

:«::

ccfTc-, Doic être le prix du Vainqueur.^Vl^*V , .^V.*. . ,,..-. ~- .
J

Basss-Con tinue.

On jouë le fcconà Air da Vents , fare liC. four ÏEntrJâc.

F I N D U QJJ ATRIE'ME ACTE.



*i7

ACTE CINQUIEME
Le Théâtre reprefenre une Campagne defolée.

SCENE PREMIERE.
VENUS, feule.

z:îz2—-—{--—-î

feÉÉlli
VIOLONS.

:izz_:j:;5:::î;:£__iiïiî

JS/l Es ycux,n'avez-vG» pi» de
doux.

iéi



^,8 H E S I O N E, T R A G E D 1 E.

lipiiilIlÉÉlpIiiPlîl^
charmes? Ne pouvcz-vous fer- vir le penchant de mon cœur. ? J'excite fur ces

i-------^-~--.--j—f-^4—î:l^^

B A s s E-C O N T I N U E.

iiËiïliil^^^PjÉ^ilii^
bords de mortelles allarmes, De Neptune irrité j'allume la fu- reur : Hc-

ip^Sjïiii^is^iii^
_.i—

Sg|ÊÊËiÊiÊ^p|=^Ëîî!i=SÊi
BASSl-C0KTI»liE.



i

;iEi=P3=|î
it-jjj

—

M

^ H'^^^^iili
Basse-Continub.

C'eft à vous de fer- vir le penchant de mon cœur. Que dis-jc i rocs appas font d'inutiles

^^E^pp
im^gp^i^^li^ii
B A s s E-Co N T I N U E.

Ec ij



1X0 H E s I O N E, T k A G E D I E.

arm^s, Pour combattre l'Irgrat qui caufema lan-gucuriPunifTons le mcpris qu'il fait démo ar-

t

t==l=iîii=îiiÉiî=|ili=pipt!Ppr}

_ ^ M ^^ 4 ?y __Jf^

î:ili=iii!=liili^iiiiiilili^li
Basse Continue.

îliEîi.ttlJli;iîillliliî|îiiii
dcur. M'-: yeux, vo' n'avez pi' de charmes jjuflc dépir,(er. vez les tranfports de mon cœur.

;îipiï!|îi3iptiliîiirî"iipli
6 J 7

SJi{iiillliiiifMifcpp,p
Basse-Continu e



ACTE C î N QJU î E' M E: SCENE IL î^te

SCENE il.

ANCHI.E. AN C H I SE V EN U S.

"""Qucyl tout trompe mon efperance i Qoel pouvoir
,
quel charme fccrct Rend le Môfrre mvU

—
X-

B A SSE-C ON TINUE.li A SSE-\^ ON TINU E. Aé é tS 1S il

wiîiM=liiisîliiiiâlisâl|
x

•
I 1 - 11, r««,K^ràres DÏeds fansforcc&sâsefïet.GonfuSjdcfefpe-

cïblc aux traits que je luy lance , Ils tombée a les picoi w ^

pîi=ÎËÉijii=i-|issi
lE-CoKTINUE. -A- * T-A- ^"^ J.

iiîfiM^IÉriilii^îiÉpill:
Basse-Coktinue.

X
' — -rafu- ne-, U m'évite, il me fuit, il refpcae ma vie. Cruelle, dans l'e-

re, ) irrite
6 A 5X

:zz\K

Ea $S£-CoNXIKU£.



Axr HESIONE, TRAGEDIE.

wm^M^^Mmi-^mï^M
tatou vous m'avez rcduic, La Mort cft mon unique envie, Ec pour comble d'hor-

B A S $ E-C O N T I N U E.

X"
iligÉlii^ïmiii^Si

r**2

r par tout la Mort me fuit. C'cft moy qui de tes jours embraflc la dcf- fcnfe ,rcur par

|=îiiNiii=i==^S|gÉ=^
Basse-Continue.

illiiiîÊiMp^^
m

C'cft pour mieux fcrvir ma vengeance , En te laiflTant périr j'en perdrois tout le fruit j Je

" ——JEEElEg
El m :li

Basse-Comtinue.



il$ACTE C 1 N Q^U I E* M E. S C E N E I î.

T

—

A A vT SI t T!l*i â AlT

m
•±ZT

veux que tes regards foient témoins de la gloire , De ton Rival heureux ; Il domptera le

.6 6 1 K- m
Basse-Continue.

m. t) AA ' Ailrwl.A ANCMISE. A

Monftre&: pour combler fcs VŒUX, Hcfionc fera le prix de fa^iftoi- re. Bar
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bare , De quel coup m'ofcz-vous menacer i Ingrat , à quel excès ofes - tu m'offen.
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c« > Ah ! je tou- gis de ma foibleffe , Crains que Vc nus ne verge fa ccndreffe

.
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p „ r„^A,r-l^ ^n_ ror nlnc cruel à tes veux... le vous entends '.ôC)cl: je vous en-
Par un fpeaaclc en- cor plus cruel à tes yeux.
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VENUS. ^ ^

M

reuXjQue vôtre fureur me prépare. Tu crains pour ma Rivale... Ah 'mon iufte cour-
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Bas se-Continue.
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doux. D'une innocence ardeur troublerez-vous les chat- mes? Ah; fi vous écoû-
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tcz ce courroux éclatanr, Ne punilTez du moins qu'un Amant déplorable; Hcfi-
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AN'- VTSE.
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toy je reflcns fa puiflTancc.
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Epargnez ce que j'ayme & laiflez-moy pe-
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rir. Tes difcours, tes foùpiis, ton amour , tout m*oa-trage. Cruelle,
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faites nous mourir, Achevez vôtre ouvrage.
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VENUS ET ANCHISE
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Mes feux ne touchent point ton cocar.Mcs feux ne touchent point ton

6-i-b -i 1 4 j } L.j.

Je ne puis toucher vôtre cœur, Je ne puis toucher vôtre cœur, Scrcz-vo« tcû-
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cœur, Seras - tu toujours infnifi- ble-, L'Amour qu'on outrage cft ter
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jours, Serez- vous toujours inflc- xi- ble; Ah ! que vôtre a- mour cfl ter-

rible, La Haine a bien moins de fureur. Li Haine a bim 1- rcur.

riblc, La Haine a bien moins de fureur. La H iis de fureur. Je ne puis tou-
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Mes feux ne touchent point ton cœur, Seras tu toû- jours .
infcn- fiblc; Mes feux ne
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cher vôtre cœur, Je ne puis tou- cher vôtre cœur, Serez-voustoû- jours inHc
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touchent point ton cœur, Seras -tu toujours infenfi- _blev_ L'Amour qu'on ou-

xiblc , Serez - vous , Serez- vous toujours infle- xible ; Ah • que vôtre a- mour

x

trage cft terrible , La Haine a bien moins de fureur La Haine a^ien moins de fu- reur.

cft terrible, La Haine a bien moins de fureur. La Haine a bien meins de fu-
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rcur. Les Dieux à cet excès portent ils leur colcrc • Cherchons le Roy, fçha
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chons ce qu'il faut que j'cfpcrc.
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Le Peuple vient icy , Telamon eft vainqucur:Siiiv5s l'Ingrat que j'aime& calmés fa fureur.

.
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B A s s E-C O N T I N U E.

SCENE III.
Chœar de Phrygiens, de Troyens & de Troyenncs.
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brous un Héros chéri de la Vidoiie , Célébrons un Héros, Célébrons un Héros che-

brons UQ Hcros ch:ri de la Vidoire , Célébrons un Héros, Célébrons un Héros che-
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Il .
ri de la Victoire. Violons^

^

ri de la Viftoire. Basse-Continue.
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d un doux repos à ce charmant féjour ;CVil triomphe, qu'il aymc&qu'à jamais l'A-

end un doux repos à ce charmant féjour, Qn'il triomphe, qu'il aymc&qu'à jamais 1 A-
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mour Le recompenfe de fa gloire. Qu'il triom- phe,qu'il avme,Q2;il tr^i-^

i!îiig*liiiiÉllgiiii;|ïsr?Sîîlii
mour Le recompenfe de fa gloi- re. Qu'il triom-
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phe, qu'il ayme& qu'à jamais l'Amour Le recomoenfe de fa gloire. /
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phe, qu'il ayme & qu'à jamais l'Amour Le recompenfe de fa gloi- re.
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Violons.
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Célébrons un H^^ros chc-
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ri de 1.1 Vi£l:oire, Il rend un doux repos à ce charmant féjour; Célébrons un Héros che-
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ri de la Victoire , Il rend utt doux repos à ce charmanc féjour ; Célébrons un Héros ch>
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T-

. ri de laV;c\:oire , Il rend un doux repos à c= charmant féjour; Qu'il triom-

ri dclaViftoire, Il rend un doux repos à ce charmant fcjour ;
Qu'il triomphe

,
qu'il
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~%hr,Qn'il triomphe, qu'il aymc,Q '>! triom- phc, qu'il ayme&qu'à
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Qu^il triom- phe, qu'il aymc & qu'à

iamais l'Amour Le recompenfe de fa gloire. Violons.jamais 1 Amour Le recompenie ae la giouc. v j u l w i. ^.

jamais l'Amour Le reconjpcnfe de fa gloire. Basse-Continue.
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Qu'il triom- phc, Qu'il rriom-
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Basse Continue. QYil triom- phe, Qu'il triom-

phe, qu'il aymcSc qu'à jamais l'Amour Le recompenfc de fa gloire. Qu'il tri
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phe
,
qu'il ayme & qu'à jamais l'Amour Le recompenfc de fa gloi- re.

1

om- phe
,
qu'il ayme, Qu'il triom- phe

,
qu'il ayme & qu'à jamais l'A-
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Qu'il triom- phe
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qu'il ayme &: qu'à jamais J'A-
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miilaiiiiiiiiiii
tnour Le rccompcnfe de fa gloire. Le recompcnfc de fa gloire.
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mour Le rccompenfe de fa gloire. Le recompcnfc de fa gloire.
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PREMIER AIR.
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UNE TROYINNE.

LcsP'aifirs & l'Amour Alloicnt fans retour Qujtter cet azile, Mais totit eft cran-

VIOLONS.
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quille Dans ce beau féjour ; Après cane d'allarmes Le repos poumons A des
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charmes Mille fois plus doux : Quand une affreufc nuic Se difTipeà: fuît Le joui qui la
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fuie i Son horreur profonde Rend plus cher au Monde L'Aftre qui nous luit. Lorfque das nos
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champs, L'hiver du Printemps Fuît les appas naifTans. Sa faifon cruelle Par tant de ri-
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SECOND AIR.
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L'Amour dans l^y- mablejcu- ncfle ^aic nôtre fagcflc, Nos foins, nosdeûrs Ec nos
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plus doux plaifirs : En vain la vieiilcffc, Murmu- re fans cefle Contre les dou-
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ccurs Où nous livrons nos cœurs , Elle a beau deffendrc Des plaifirs charmans , Pour l'écou-
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B A S S E-C O N T I N U E.

iiliiiiSîiililillililiiiil
ter, il faut attendre L'hyver de nos ans. Pour l'écouter, il faut attendre L'hyver de nos ans.
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Gay.

TROISIEME AIR, RONDEAU.
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'X~ SCENE IV.

LE ROY, ANCHISE, VENUS & les Aftcurs de la Sccnc précédente.

ANCHISE au Peuple.

W- 7?::

CeATcz, interompcz ces concerts odieux ! Je vous cherchois,Sei- gneur,c)

-5- m
B A s s E-C O N T I N U E.
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Ciel! le puis -je croire ? Telamon fur mes feux remporte la vi- ftoirc. Prince,
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Basse-Continue.
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c'eft un Arreft des Dieux , Je eemis comme vous en perdant Hcfionc, Qu'en

fepUiipIlilii^liïpiiÉ
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tens-je > Neptune l'ordonne , Telamon eft vain- queur , Et ma fille eft le prix qu'à rc-
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ANCHISE.
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çû Ton courage, Quelle fureur vient faifir mes ef- prits , Dans le fang d'un Ri-
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val lavons un tel outrage. Ne tentez point d'inutiles efforts , Ses Vaif-
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féaux font partis , ils font loin de ces bords , Le Cic] , la Mer,pour luy tour devient favo-

Bas se-C ontin ue.

ANCHISE.
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rablc ; © Sort, es-tu content! fuis-jc aiTez mifcrablc!
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Elle eft partie, ô
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Ciel î elle a quitté CCS lieux i Roy cru- el , Roy parjure.... Mais dois- je m'éton-
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Leiitcmenr.
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ner quand tu trompes les Dieux,Que tu me faflcs cette in- jure
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Je ne la verray plus ! Pour jamais fcs beaux yeux Vont loin des miens éclairer d'autres
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lieux.
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doux. fort. doux. fort.
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Que vois- je
: quel pouvoir dans les Enfers m'en- craî ne j
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éoux.
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fort. fon. dnui.
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Quelle invifible main m'en- chaîne
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Quels M.mrtres : quelle obfcuri-
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fort. doux fort. doui.
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Quel fpC(ftacle à mes yeux eft icy prclen- té
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b'e, Roy cruel, tremble, La Grèce contre roy s'af- fcmble ; O Ville infortu-
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6 malheureux Remparts ! Les Dieux les reduisêt en poudre,Parmi les feux desnec ! ô malheureux Remparts ! Les Dieux les reduiset en poudre,i'armi les rcux acs
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G cc5,)'entens g'-onder la Fouflre, L'EfFfoy, IHirreur, la Mort, volent de toutes
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fort
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parts 1 Au travers des feux & des armes. Je voy tes Palais facca- gfz; Quelle nuit!
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.V, ^ loit. doux. ?

quels cris! que de lar- mes 1 Traître, les Dieux & moy no* fommesto' van-
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LE ROY.
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VENUS.

ZÂi4:t:r±i>::i:z7-t^

gczi

-6-

O Dieux" l'infpirci- vous j J'adouciray leur haine, Ve-
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nus fera pour toy, ccHTe de l'allar- merjHclas! de ce Héros je fens toute la

îî"=:z=::::^
.6-(îx-

[=::$: :5:=: iHe-iii
Bas s E-CoNTiNUE.

6^.

4J 6X +

=fE^s":12-p3EF:*ÎEÎEÎ3:|:ÎEiEi:":|EfEÎEÏt^
gH-f|-^-f--f-^

"*=^-
-''^-'-----+-ti

-^-^-^1—
pci- ne, LaifTe moy dans ces lieux par mes foins la calmer.
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PRELUDE POUR MERCURE.
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VENUS.

Qi^el bruit fe nit entendre? Mercure vienr i- cv,que rne veut-il ap- prendre?
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Bàsse-Contimue.
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^^ô H E S I O N E, T R A G E D I E.

SCENE V.

VENQS, MERCURE.
MERCURE

ilEi:i:i:i~^""*"'m—
RF- ^ ift

liiîiiîtlilii^liriiiii

l!&;

L"Amour a du Dcftin appaifé le courroux, Au plus charmant ef-
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B A S S E-C O N T I N U E.
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poir abandonnez votre ame; Ce Héros doit en- £n partager vôtre flamc , Les
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B A s s E-C o N T 1 N u E.
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plus puiflans des Dieux fe déclarent pour vous.
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Basse-Continue.
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A C T E
I
C l N QJJ I E' M E- SCENE V. »57
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Tout m'afFure en ce jour d'un bonheur p!ein de charmes;Vo-
douï.

VIOLONS. ^ "*" "» PiW
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Basse Continu b.

Éilpllfîiîlli
lcz,Zcphirj,vo- lez dans ma brillante Cour; Ec vous fuyez, tnftes allarmcs ; Que ne peut le De-
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Basse-Continue.
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ij8 HESIONE, TRAGEDIE. ACTE CINQUIEME. SCENE V.
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ftin d'accord avec TA- mour ?

fort.
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B A s s E-e O N T I N U E. FIN. Les Zcphirs eultvcnt Anchilc.
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E X T R Air D V PRIVILEGE.

PA R Lçtnes Patentes du Roy doniiccs à Airas le onzième jour du mois (k May , l'An de Grâce mil fu cent foi-

xante-treize, Signées, LOUIS : Et plus bas, Par le Roy , Colbert; Scellées Ai graid Sceau de cire jaune: Véri-

fiées & Regiftrécsen Parlcnienc le 15. Avril 1678. Confirmées par Arrefts contradidloues du Confcil Privé du Roy

des 30. Septembre 1694. &:6.Aouft 1696. U eft permis à Chriftophe Ballard, fcul Imprimeur du Roy pour la Mufi-

gue, d'Imprimer , faire Imprimer , Vendre Se Diftribiier toute forte de Mufique, tant vocale, qn'mftrumcntalc ,

dt tous Auteurs : Faifant detfences à toutes autres peifonnesde quelque qualité & condition qu'elles foicnt, d'en-

treprendre ou faire entreprendre ladite Impreffion de Mufique , ny autre chofe concernant icellc, en aucun lieu de ce

Royaume , Terres & Seigneuries de fon obeïdance, nonobftant toutes Lettres à ce contraires : ny mefme détailler

ny fondre aucuns Caraéleres de Mufique fans le congé &: peanilTion dudit Ballacd , à pemc de conhfcation defdits

Caraderes &c Impreffions, & de fix mille livres d'arnande, ainfi qu'il eft plus amplement déclaré efdites Lettres:

Sadite M ajefté voulant qu'à l'Extrait d'icelles mis au commencement ou fin defdits Livres imprimez, foy fou ajoii-

tée comme à l'Original.
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